
 Dans L’Educateur du 15 février 1945 
Célestin Freinet retrace les années  

1940 à La Libération 
 

Nous pouvons affirmer, sans crainte d'être démenti, qu'aucun mouvement pédagogique 
français n'a été aussi totalement suspecté, traqué, sanctionné, par l'ennemi hitlérien 

et vichyssois que l'a été le mouvement de l'Imprimerie à l'Ecole et la C.E.L. Nous espérons 
que d'aucuns voudront bien s'en souvenir. De ce lourd tribut, celui qui écrit ces lignes a payé 
sa large part, comme il se doit d'ailleurs, puisqu'il était l'initiateur et l'entraîneur, le responsable 
idéologique de la direction de combat et d'action prise par notre mouvement pédagogique.  
 

A sept reprises avant mon arrestation les policiers sont venus perquisitionner notre école et 
nos locaux coopératifs. Quand ils m'ont arrêté — le 20 mars 1940 —, ils se sont achar-

nés sur ma compagne, sur mon école, sur les enfants de cette école. Il a fallu fermer l'éta-
blissement et renvoyer sous les bombes de Paris ou mettre à l'Assistance Publique les orphelins 
dont nous avions la charge.  
 

Pendant vingt mois, mutilé de guerre, malade et parfois mourant, j'ai traîné de prisons en 
camps, suivi par un dossier qui justifiait à mon égard une surveillance particulière-

ment impitoyable. Pendant vingt mois j'ai mené la vie de privations et de souffrances qu'ont 
connu et que connaissent tant des nôtres. Mais je n'en ai pas moins, toujours, continué mes 
fonctions d'éducateur, écrivant les lettres, organisant des cours, initiant des illettrés, publiant 
des journaux sur le modèle de nos journaux scolaires. 
 

Libéré, j'ai été contraint de vivre à Vallouise (H.-A.) où la surveillance policière a été 
plus rigoureuse encore. Jusqu'à la libération, je n'ai pu correspondre avec aucun camarade 

sans courir le risque de le signaler dangereusement à la réaction ennemie. Du fait de mon iso-
lement, notre école de Vence a été abandonnée et pillée. II ne reste guère que les murs. Mais 
le matériel de la Coopérative entassé par la police dans les locaux mis sous scellés sera, malgré 
l'humidité et les rats, partiellement sauvé. Seules sont définitivement perdues les listes 
d'adresses et la comptabilité emportées par les policiers. 
 

Au 6 juin, j'ai pris ma place dans le maquis F.T.P. Briançonnais que j'ai aidé, puis dirigé. 
J'ai pris une part directe et décisive dans toutes les opérations de guerre de la région, dans 

l'accueil aux réfugiés, dans la réorganisation économique et administrative de l'arrière et je 
continue maintenant l'œuvre de la Résistance au Comité Départemental de Libération 
de Gap.  
 

Le repos forcé des camps et le silence du village ont été, utilisés par moi pour réfléchir sur ce 
qui était et reste le centre d'intérêt essentiel de notre activité ; j'ai approfondi théoriquement, 

psychologiquement et philosophiquement ce que nous avions créé techniquement et pratique-
ment. De ces longues journées de méditation sont sorties des œuvres que je compte 
pouvoir mettre bientôt à la disposition de nos camarades et dont je donne ici un aperçu : 
 
- Conseils aux parents 
- L’Education par le travail 
- Psychologie sensible appliquée à l’éducation 
- L’Ecole Moderne Française 
- Du langage à la lecture et l’écriture par la méhode naturelle 
 

Aucun mouvement péda-
gogique français n'a été 
aussi totalement suspecté, 
traqué, sanctionné, par 
l'ennemi hitlérien et vi-
chyssois que l'a été le 
mouvement de l'Imprime-
rie à l'Ecole et la C.E.L. 
 
Pendant vingt mois, mutilé 
de guerre, malade et par-
fois mourant, j'ai traîné de 
prisons en camps.

J'ai pris ma place dans le maquis F.T.P. Briançonnais que j'ai aidé, puis dirigé. 
J'ai pris une part directe et décisive dans toutes les opérations de guerre de 
la région... 
...et je continue maintenant l'œuvre de la Résistance au Comité Départemental 
de Libération de Gap.

Libéré, j'ai été contraint de vivre à Vallouise (H.-A.) où 
la surveillance policière a été plus rigoureuse encore.
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L'EDUCATEUR 
Revue Pédagogique hi-mensuelle 

de · la Coopérative de l'Enseignement Laïc · 

Pour la répri.-se inrmédiate de l'activité de la Coopérative de 

l'Ensei,gnem~t Laïc et de l'Imprhnei-ie à l'Ecole -: _ 

R~g:roupe~ ·nos adhérents et no~· abonnés ; 

Communiquez-nous· les adresses de- tous ce~x qui s'iiité­

~ ressent à 110s efforts; 

Orgauisei les correspondances interscolaires; 

- Prépar.ez-vous à ·reprendre Je travail dan.s vos équipes; 

Faites:-nous connaître vos lrava1L~; 

Donnez·inous des nouvel~ ~les camarades; 

Souscrivez au livrë \de Freinet 

L'ÉCOLE MODERNE FRANÇAIS}; 

; 

, 

15 FÉVRIER 

1945 

C . FREINET 
C. D. L. 

Préledure 

GAP (H.-Alpes) 
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/ 
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Célestin Freinet  
au Comité départemental  

de Libération des Hautes-Alpes 

L’ordonnance du 21 avril 1944  

L’ordonnance du 21 avril 1944 portant organisation des pouvoirs publics en France 
après la Libération est publiée à Alger au Journal Officiel du 22 avril 1944. Elle précise 

que dans chaque département est institué dès sa libération, un Comité départemental 
de Libération (C.D.L) selon l’initiative du Conseil national de la Résistance formé au prin-
temps 1943 pour unifier les mouvements de la Résistance. 
 
De la clandestinité à la Libération 

Né dans la clandestinité au printemps 1944, le Comité départemental de Libération 
des Hautes-Alpes fut dirigé par Edmond Pascal. Paul Héraud, le commandant Du-

mont en faisait parti.  
 

Août 1944 - Novembre 1946 

Les premiers écrits concernant ce comité, conservés aux Archives départementales 
des Hautes-Alpes, datent du 24 août 1944. A partir de ce jour et jusqu’en novembre 

1946, les comptes rendus des séances de travail nous précisent son action. 
 
Edmond Pascal, préfet 

Le 26 août, le C.D.L n’approuve pas la nomination de M. Lucien Coudor comme préfet. 
Il veut Edmond Pascal. Le 30 août, il insiste auprès de Raymond Aubrac, commissaire 

régional de la République qui viendra installer le 1er septembre, Edmond Pascal, préfet 
des Hautes-Alpes. Me Raoul Merle, avocat, devient président du Comité départemental 
de Libération. Le Comité siègera en préfecture.

Célestin Freinet au Comité départemental de Libération  

Le 6 septembre 1944, M. Alexandre Martin est nommé président en rempla-
cement de Me Raoul Merle. Différentes commissions sont constituées. 

Célestin Freinet est nommé dans celle de l’Epuration et celle du Service social, 
Education et Jeunesse. Le 27 septembre, il est nommé délégué du C.D.L. dans 
l’œuvre l’Entraide française. Il participe à la rédaction du journal L’Union, initie 
l’unité du monde agricole, concourt au ravitaillement et anime des réunions dans 
le cadre des Etats généraux. 
Le 4 avril 1945 à la demande du service social de l’armée, il est nommé repré-
sentant du C.D.L. au conseil d’administration du comité de protection des or-
phelins, victimes de la guerre.

Célestin Freinet quitte ses fonc-
tions au sein du C.D.L. après la 
manifestation agricole organi-
sée à la Maison du Poilu à Gap 
le 7 juillet 1945.

Documents CDL AD05  367 W 14607  
Rue Saint-Arey et Préfecture AD05 F 03413
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Quelques lettres reçues par Freinet  
 au C.D.L.

Documents AD05 367 W 14605, 367 W 14607, 367 W 14612 et 367 W 14614 
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Quelques documents des séances 
                        du C.D.L.

8 extraits  
des procès-verbaux  

qui montrent  
la diversité  

des interventions  
de Célestin Freinet  

aux réunions du 
C.D.L. 

 
L’épuration, 

l’entraide française, 
 la contribution volon-
taire, les impositions 

agricoles, le prix du lait, 
les épiciers et 

les cartes de produc-
teurs et non produc-

teurs, 
 le coût des transports, 
les bâtons de nougats 

pour les enfants, 
la viande congelée, 

les problèmes  
de ravitaillement, 

l’information  
du public 

par la presse... 
 

Documents  
AD05  

367 W 14601, 
 367 W 14607,  
367 W 14629 
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Les 14 et 15 décembre se tiendront à Paris les Etats généraux 
de la France combattante, grande assemblée de tous les 

Comités départementaux de Libération de notre pays. Mais ces 
Etats Généraux seront ce que les fera le peuple. Ils auront la 
puissance et le pouvoir que leur donnera le peuple par l’expres-
sion préalable de ses désirs et de ses aspirations. 

A ces Etats Généraux seront discutés les questions essen-
tielles qui sont les axes vitaux de la résurrection Française.
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Avant de se rendre à Paris les délégués des C.D.L 
vont participer aux assemblées populaires que les 

Comités patriotiques organiseront dans les communes. 

Ils prépareront leurs cahiers de doléances et désigne-
ront leurs délégués qui se retrouveront à Gap le 2 dé-

cembre pour la grande journée des Etats Généraux 
des Hautes-Alpes. 

Le numéro 6 de L’Union du 25 novembre 1944 pré-
cise : « Il est nécessaire que de cette consultation 

unique par son ampleur et dictée par l’idéal de démo-
cratie pour lequel nous avons combattu, se concrétise 
toujours d’avantage cette Union de tous les orga-
nismes de la Résistance et derrière le Gouvernement 
provisoire de la République. » 

Novembre 1944 
Préparation des 

Etats Généraux de la 
France combattante

Les 18 points débattus et votés par les 60 habitants de la 
commune de Pelvoux le 21 novembre 1944 à  l’Assemblée 
générale organisée par le Comité patriotique de Pelvoux. 
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 du Comité Départemental de Libération  
des Hautes-Alpes

Hebdomadaire

L’Union, c’est plus que le titre d’un journal, c’est un véritable cri 
de ralliement et le plus efficace des mots d’ordre de combat. 

Ainsi commence l’éditorial du premier numéro qui paraît le 21 oc-
tobre 1944. Célestin Freinet y rédige l’article sur les activités du 
C.D.L  : Le Comité départemental au travail et celui sur L’Union 
Paysanne. 
Pélissier Firmin dit Edmond en est le gérant. Le journal sort des 
presses de l’imprimerie Louis Jean à Gap. 

L’Union du 11 novembre 1944 relate la création de L’Union Pay-
sanne des Hautes-Alpes. 

Le 4 novembre à Gap à la Maison du Poilu en présence de 150 
délégués représentant 70 syndicats soit 2 000 adhérents, Célestin 
Freinet, délégué du C.D.L., trace rapidement les tâches des syn-
dicats paysans qui, comme les syndicats ouvriers, doivent prendre 
en mains toute la défense des intérêts des travailleurs de la terre. 
Il dit la nécessité d’une Union Paysanne cohérente, vivante et bien 
organisée qui aura son bureau permanent à Gap et son représen-
tant autorisé au Comité départemental de Libération. 

Documents AD05 Fol per 126

L'Union 1 .qxp_Mise en page 1  28/04/2019  14:12  Page 1

' 
SIÈGE A GAP 

c. !>· L, N. 

préfecture . 
• 

_,- ~'.! P\·Het\ \\\'tt 

• 
ABONNEMEt-lîS 

\ Cl1' 60 11, - 6, ,iOÜ 33 (1. 

organe 

1 o.•. 50 
SAMEDI 

, 
' 

, 
de Libération 

bebdoU1adaire du comité DéparteU1ental 

' 

LE COMITÉ OÉPARTEMENTAL . ·i au travai 

i1 1 

OCTOBRE 
,1944 

• 
PREMltRE AtOdE 

N° 1 

des Hautes-Alpes 
• 

Municipalités 
et comités 
patriotiques_ 

• 

~~N-. 

----. L'UNION· 
\Le~ les sen,aines, 

Nous donnerons \oc fidèle du travail 

commencé l'épural io_n VI hî qul use.it d• 
Le G._D:L· a , "é ·1a gendarmerie Le Gouvernement dc oi son pouvoit 

de la pohce, a11;ena~ ' \élée par les la corruption poUl' ~:~Jx points d'&P· 
qui est aujou~~ 11~1 scodmcpSéw,-ité qui · s"était assuré ~;,1~~frations rnup.io\pe.ietê 

L, U~NïS!f~OïS!=, 6! ~6!-=. r----., ,· N p A ~N=N=N=~ 
Avec · 1'élimin· · y s AN NE 

. ~----. 
lllCnt • ··- ~ .... . .. . 

I d '1' ' .... • ........ .. 

. diun jouirn'.al, c'est ici, un ,con;~~c-r~~( to.L. Ré)i1tb,icat11e pul dans \es • 1 d• ville le b.Uli 
Fo1•ces , de la• gendarmerie • du · Dans plusieurs h<l~\~ d~ la RépulJUque,, 
sont le noy~ouccu e mainlenan~ à dé- do Marianne, sfmé o ar celui du sin!s\r<! 

·CorpOra Uon PaaJ,' _,on Officielle ~de la 

C cgué des F r, r 
. ~ Dl:légoé des Con;i/' :s'jl y a lieu ; 

t. ~cttc l iaison et c 'ft es P.1tdotiqucs 
cncu.r du d. c c coordin :i( ~-

~ ·ont J)as èl.6 .a , , . 
. ~?Ul~fois ont C:,;_ specuiateurs . 
.•H ~U.ilion de Profité largement d.rn:us 
le ur" r .si.ierre p e la ~1ost plus qu~ lo ctl}~Üi.01non.t ot 10 plU'­

un 'VOrita~lo on d 'ordre de- co1!1-bat. 
officace des ino't.s d ·que et. passagàro 

el de I actn iléd'abol'd ,coinn1cnt Lra-
1\appe\ons peuple; il s R ?,•1la"1\i•menl de Lou_s avait été i•ernî' ac P . • . 

ère flouvcJJ . sanue, s'0Qv1·e 
T. .. C JJOUr l'Ol'-"' . une 
. H1vaiHeurs ùc la , . 0am oaL1on dPs 

A cor1dil. te.ne. 

Le 5 novemb1·e 1 
!?$ Syndicats 1)aJ· es délégués de tdus 
,rap J)O I sans se r6 

plêtl!s /> cp,irtcmcnt dcvr .' 1?11 a Pin. 
arum.-r· ontcti• 

entre les s , ,.,,son et une i.: com. 
:s 01·tunes l 0ur arrond · 

encore i·éfiécl· .·· cous-ci, .n:'.lus d '- ,r 
111001 11ssci et ,Jo t.')ons 

Non pas rutù.o:n platoru . s'unissent un va-i\\c ce C.D-\ . en co1ninissions qui 
li est c_onst1 \\e \1\. le trav ail : 

r \e a, v Pétain. t les témoins 
barrasse d tous \es comb1- Nous avons été i"é~u1":' 005 g!orieusod 

t.1on que les J> . 
m~. les ouvriers a.rsans, com-
ma1J1s lcui• . ' saclicnL prcndr 

!T . tu• " conslilul-' ·uniron t <) 
;111on Paysanne ton d6!m il ive de des d: . crv,ccs simibit'C$ I Coordination 

~p,1rtcmcnts · < ans fos c ..b L 
·· pensez nnoz I polits · aux ouvd arge-

r I • " ~oni mcrr,ai1ts . ers, employé~ , • nolitiques qm ~ ;.-9 
de for:rna.tions .t' u~ essayer de J.a ... 

se réparl1sscnl t7, Jw·o.tion, qui corn­
Corn m tss Lou cl c1 ne corn.mission d'é­

p1·cncl elle-m~n,c u t judiciaire e l, une 
puration po\ltiquc el.ion administrative 

les explo itours cl \~ our 1èur profil attristés dO la mi~ut dU m .. t d•vant les 
nards qui avaiei:it. s • p d leviers trois couleurs Coau seil Municipal. pendant niscr dans p~i°crsrc d(ifl~use el ·"'o~··'"~~ 

... es m·e111iers C~h. . 
hon!i i·c~·-us nous ~ icr;<, do Hcvcncfica 
li!t·\·011 ir· c Oïr:acc nL dcJù pc1·nùs <l' i < -

coors et d vomus. · Ccu r • · · · ' 
, L'Uijl~N onn~ déj,l d'cxccl~c1::iso1~ l)st en 
fonts j) pour vivre pou i·c.s11ltats, 
clc ' o11r que soient mi- 1 r s.1?vcr nos cii -

~o ,10· S1lt1t1t.ion .• . <T.u~ _n'ont pu· ~, 
.:seutt•111n111 J;rl\ tlc,...100 I • S eu 

cxa l syn( 1t·1ls 0 1 ... · sont 11/ 0 e , Qui n instant en ca.rtels P:u~rl'Jl.6me::nt et opP 0.­

face aux forces de gb'traire diune rnéoam­
, sel" la pui!sance ar i ·ustée los coups de 

qu:e ro.inut1eusemen.t a!xcitée 6t: virulente. 
boutoir d'une. ro.a.s~e . d'un-e UNION au-

personnel, se saisir des gran s . membres du 't ndes éeoles chan\alent là 
• nde • que les ·enlan s 1 voilà •· ~• 8 

de comn,a . 1·JA . VlÈ l(U- tue-tête < M.aréoh• , no~i~n -vis-à-vis doB 
. EPURATION DANS tout céla n'était encor_e Uons" ile pa\r\otee 

· c ornent ,sur 1 ~ • P«-ysmis, 
a.vea le 01 1 c_ .nwmc modèle 1 
cat t;Jnc cs1)ril ' . c, 

; OÙ·VJ.'ÏC1>.<;. JU C les syn ()j_ 

Amr· In i•tld .,n.1enf, ; n-
ca!-,; J 1 uc ,IOJJ ou dt1 
ro/;1 ~ tj: llJ>prcss ,on des '. . ns cerlnins 
d ' c J)ommclj dù f • impos1Lion8 do 

1; coutmucr leurs J :f "·1,111s l'i111passibil ir: 
< lSord rc et de I .t~c ,11ts les 11rofit c 

a guorro m . v u~ Pmtv~cs , , on 
les rcs t.ricf.io ~u~ ont sou1Tcrt, à~ulavant 

No n:::-. outes 
· t1s nvon. , "' 

Il s'agit auJourd.hUl de dei oetto môme 
tre-Ûl.'ènt 1\.otale et pr:io?-ëtorleuseJllont con• 
UNI·ON qui a dre-as . 'V1 om:plices la inas~e 
trie renvRhisseUl"' et. .9~5 n~s qui, 5a.ns dis-

· · on <l'épura. < • 1es c.oinn11S$\ LI cr les organ,sn 
qui t.àcllc de ;;'° o;cbine sociale pour 
de nolrc gran ~ 1;~ire tourne1· à :1n 

IQUE brimades , des dééfn.?~~t~es au Travall ObU~ 
BL . . l nunicipalilés nou- du maquiS, de r '" . t certains maires. 

JnsU1\\aLio_n c _es ~ Comités Patrio- gatolre, dont se servir'i:::eu:>:. lurent aua•I 

, ous no ,1 omJ1wz·on . 
\ os délëgu(J 1.: 0 ' ~ pas, d'on h'jll{ 
f,cmentnux ~ .u vos bureaux d6p• , 
d'abo ,·a ~1 ,/3 J 1.nnf.or\aux. Nous' nlfir-­
ton'.s n • '. t/ · HIS(? : nous , . '. l~:, 

an.~ les ré''°ÎOn ~ , erre Of do1 vi nr 1 
Chécs i>lll' 1~ gu~r~·l! 1Jrict11tlonnais {d,~ c 
PH.ssu,...,, d I c ou nffcc/ · -
f11g i~ r..,, C .f'O llJJCS ou 11 !l ff/ ~S J)i11• le 

, Jl?ur que !oui; Ji..,; J~~rst•~c. pu~hcs) pJ:~od:1 
digne /JOIIJ' lri_ 11 an~,us iucnt cnfi l N 

..... •' , <Joc c ib Sc n ,1 vie 

.--"""''"~ sonr battus. 

nou.;: ll\'ons s ,ouru t~f1·c. Itô· . 
C'hi,,,1, " domaudô 1•0 ' s ,/listes ' ' ure de r. • PPUi • • 
de$ Pr· - ,onunnrcc d uO la 

essayer de le, . . ' comniissW"' 
ve\les, constituL1on es le compte- Par con\re, et no~ des Conseils Muni• .,. --- , 'ou tes com . """''"'"" 

Nous dc1
1~ 111~J~n~a_vitiillo;ne1:~ ·g~~~~~\Ji° 

;;t~i 4.00~ l)at;n;~: ~;nmc~h;n,x quet· .._. oompa.ote des ,R&S,1s~ politiques ot rell-
' tinotion d• croy;n;,~ même élan le bo~ 

git,-uses ont xnenul combat possibl01 L 

- 11'1c1cn,. - , rythme plus c_ . . s'occupe de la 
tiques donl on , tr,ouvera . ceux-là; ctes Maires e lutte sourde e\ sou• 
rendu d'autre . par•- cipaux menèrent un abotan\ \es ordres de· 

ISE vent (langereuse ~n s s ,, qul au début 
p < f, t COJJsbrttJI 101} ' ou~ Hl V I-

, a~sans. No us i·é uniz'.o de ?°Ylldicnls 
l s ' ux dos i•t'i -

On II OIJS a ' 
tu:iuo11 d;ffic1~0,gu,.~'.ë t',Snl1m1en1 h s· 

nonces à ·n , mun,cotions et 
d , r serer don on- , . cu/f,tvalcurs fli •. u depnrtcment 

c i·o four dm•oit· of' .')os, do con1pron, 
los houcll't'l"l ,·1- d,1n:,::. un .... c~,-~ .~ d' ' ' • ' ~ \"01tcf I O ' .... QUI 

combat le H I.E 
([.es 1mulict-patit.es, 11\l~-i~ des commu-

- rêorganisallOll d~ racli,r ilé Résistan-
. L'EN'l'R'AlDE FRANQ_A,: 1;..,rtlcaide Vichy. Les < Maquis,ar~s les bois ~voient 

C DL a réorgan ,s~ ,,.. . de Jour installation _da de ravl\ai\leroent. 
os_ tlélcguos offi e-iP-is .~s cnsui1c à Gap. 

qui ieor_i ~litLioronl ,~ih c ces syndica l::;: 
v 1·1 e d ,lJl(! ,, • 1-J'S nn..:: le::i , ' co1·la1ns 
Savinos ol ,\ c~111m unes qu i . ou­
eonm10 tif; 1 ..t!,.rgu ians sont ' c,'om mo 

1 og om61•n1 io c nsséc{;' 
,os promiers '8 ' . 11f t·m•u ics. ~ 

',lou.s on/ fait tÎc J nd1ca t::; t·onslitué. 

r:d;en t Porvenjr Ol/ C Dols cNolonnes 
ure des H · · · ., Pr:. 

phonè 22) Otites-Alpes (T/ 
""-" ' mercredi ou I e e-Do nombroux ' l!on Paysanne, COMB.!.'T 1/U pEUP . • continu• coti.& 

No'U!S "V'oulons_ que s ntre nos mê:m.es 
IDième union do to~s cèrieur _ qui no 

. eDJJ.emis, ceux de le:; htlas 1 - et ceux 
sont 'Pas encort, ~~att aro.ou.Hent soûs des 

nes ~ur \a base t c . le qui étudie 
. C nission socia ' le. - on11 . d'entr'aide, de se-

tous les problemes ·ai•- d'organisa-

l,e : . . . ris la place de \'an- des di!!loultés i~i~'"~récieuse auprb• 11., 
França ise, qui a P I Un comité dé- ttouvaient .. une • Q eluuelols. un• com· 
clen Secours Nal1ona . st.itué. à ·1a tête ces murnî.crpahté:s. ~t \t \'enlè"eroent 0.6'1 

PnrLerncnlal a lét.é ,.,, 1co
1
n "'r J3'ruas, avec ·plioité n,~\·ttc -Pt~rtio~" ~ut al\a\ent ti~r~r~ 

eonsUtuéS N ·-. Sj ndrcut.s son/, d6.à 
li,rélàLairo; d. ou:; clomnridonS' aux i·c·'' 
il ., c So h 'llc, , t . -

""'•"''"~~'""-' Pus tord 
~ G '""'-"-• • 

1 c,o ,r do 1\rn1,·c, ~on .., t'û.lnplii• , e, / · ' c en ·11 j 1 ,.e :s HUnblcs ot c , l ,111 le::: port . 
l>t~ion Vol~ntnlr~. " 0"SA nt 1t ln ' cont:~i~ 

f uvi-es soc1 ..,:,, t 
cours, c °:, d $port d9' cinén1a, e c. l ouve i, e .u d cartes do. irnen de toucher \eur ra 

on-, les consigue~ ' . , o nous don-
t l'W>os su""o~i- llOHllnou,,;o~ et 1 ' s 
t1011 oo :; !OU~ J)OUi' I' lt.t1-

...__ I\P -. ltnprJm!!r ~'"'" 
l ,1\ i{rh•;int • Poli· lo Loufs JEAN" ~ J Oll8 a!,f,f!ndons d 

' ,de rint6rieur .q~i 5! G ou.r reprendre leur 
masques pa.tr1ot1qu s P. grégation et de 
Jll,ime politique de de~tinue cette union, 
hain.e sociale. Qu.e s:u~: de propagande ou 
non pas~ pour des uels ne son.t que des 
a~&lections - lesct d stin des peuples -, 
acoident5 àa.ns ~e p~oionclc et la recons­
m.ais pour la v10 notr.e Patrie. 

Lion scota~l e_. e a ))"esse. . 
- Com.m iss1.011, ~le / c1es comnüss1ons, 

pour le trava1l < el u .... Rési3tanls, 

dnqnel se r . i · deux membres u , t.re auJ:.. pa.tr:iotes "D'autres ero:oeohh--
la collaboraltOO ( e , de pa.in ou de s~ore . arts en A,.\leroa~e. 

A ,!M1 l l'e 5 -:i s u,vanles •: 
Pavs ~ novomJ11·c u 

· nri . doit dLre O · • ' 11 syndica t · [, nouvelJc- ·do 11,6 . . o,•gunisa-
. . is11io,• I'irmiu di t E•d = 

' ntonct. 
no.us J)Oll $Oll$ nu\ 0 SUi lo llC QCS!c et 
})ri$. •1 ° nous s .... ,~, ,s 

. tr.uc't.ion totale de ' dire que doi-
- ?fo'us n~osons ~:1fitt!a!ocialistos, f::rr::­
vant s'unir /dans_ ationaux, cat.J,.1.0 1• 
. UDistes cégétistes, . n ' s rit des car-

~ ;. m cie'st là ressusc1tor le, p ·t du bout 
ques. . d u'PJls cin s um t 
tel8, a•w s:em. esq ue continue la lut e 
des· 1è...-i:~~ pendad!siructrice. des frères 
aouter.raine ,et 
ennemis . , · . a •t 'Ce qu1il veut. 

. ~ Il""! a · 1e peuPle _qm ;e,1 Boches e:t'·il y 
11 a ·V'9ulu l'e"-pulslon intii-na'nt que soient 

. est. parvenu. 11 veu nia soient mis qa~s 
punis ;1es oo'U-pables,_ q'\ts traîtres cl& tous 

~ l'imPossibi)Jté de nu,.re et. que 31instaure 
\ pOils, petits eh gros, 50u1e1nent t1D. sys_· 

1 f · l ap1,e a ·' C 
C.DiL- . . ~ d'onlr'aide ont rent de nornbreu{ défi 1a.Ualt, d'UM .iarl, , 

G ilé- locau..... ..., ·lé Après la hb'ét'O. 10fi.\e révu"t-\\cain sur- les 
Des om , t u les \es local! • s !aire passer lel\eso~orrornt>us, c:1as\ser /~ . le C.D. " ru orrranisés, à la · 

aux groupcnienl s . ; ons il a des an-
G rf Pal' ces conHl1lS l ) 1 con11Lé3 

. , . dans tous es . 
tennes ac l,1vcs , les )ius pel.its vil-
Pal rioLiq'-;1es, d~n~ de /egnrd en n'.ê1:1e 
taO'es, ei il a d1 o1 d ..,.ré~ de 11adrn1n1s­
l c~1ps à tous les Ço :, 
traL\Oll cléparlel:10~~•\f,j h. ,, 19 h . ;30 , ' 
. 'J'ous les, s~~~,;it en séance plénière, 
le C.D.L. se I ·ononoor sur tou-
l,our disnücr ~t. se P'd s con1n1issions. 

-- ·· ' ,.,..., os1\ 1ons e Les les prop . . , là-dessus -
ca1' - e~ nqu.~ 1~st\0n;éuni en séan­
c'est touJours ·1? d·écicÎ~ et lui seul a 
ce plé01ère qi\1 cl' cision. Les corn­
autorité pour-,oet.1,e u: des organisrn~s 
missions ne sonét iitenl. des propos1-

été constitués d~n\, oon départementale llôtels de vi , ls et d au re •""' 
et assureronL ! ac-1 1,a·1de collaborateurs cr\m(l.~e 1e's. O\ai.res -~ te'i. , 

S . ces d En.r . l'E mettre •à l'M~neur ; 1 au mé\iris dU 
des erv1 . c- de. secours, n- conseillers 111umctpua~~ 1~; aveo ceux' d?"_ 

pour s:s ser~1: "a dù trouv~r de_s danger, avaient. s . ____ :,.. ... •(',11l"~ de \a. _~'0'" 
tr'aide Français f ·t pour elle, n,aquis, avec les o 

' c·es Le CD L. a ai ' d' ne · ••no• ressour . :. . ''é publique u sis-. é.t ·t .-<\US q 
1 à la -~énerOSl• . 1 ·s Qm e, ·~ 

appte ; ia ·i' ~slice sociale .. de~ enr1,c u .. ce\to, épuration .q, 
par ' a , . les résistants, _ceu 
d'autre part. . t" onner notamment a,•mes à la main ' 

Nous. d~vons ~,ea :'de ,\a; Con~ribuUon at>porté une aide 
le Succes ,ncroy_,,ble .B . . ne.on·na1·s qm C'est •lors que 

é du ria ' t•l d., . J,ibérat19r 
pour les Réfugt s t"Lé considérable J'atriotique_.6era1t 

Porté une .quan ·1 . "" \ de une ass a rap d 1,.n~e d'ust.ens1 es, llté,.,µar t 
1 . geo e - ' Le Comlté Pa de . a ina 'f •?1 • , .:. _,. _... etc , . 1 
l I s· · de «r310es, . ··· ,;manatlon la {J) u 

mcu' e , ., . votONT:AlltE locale, après. ex_a, 
LA CONTnIBUT!ON . nièipale, d601dat,t 

C"MPENSATRICE., s donnera. à d•vait litre malD 

SIÈGE A jGAP 

C. D. L. N. 

Préfecture 

• 
• 

ABONNEMENTS 

q.ue com,i.1:u,~c. onsl1l,u6 dnus chn-
·Le Bur;cau d . 

com~os;u 1 '? 1t ôlrc nomm<l 
Uniori Pon comniu niqu6c o/ . .sa 
l . nysant10) nu C.D;t, 
.,os Cllhiol's d · · 

nt , él1 , étab lis e . Revoncllcn Uons 
ont au c.,n r · ~l co,!fralisés r.~n'!~-

, 

.,11 form •ilio I tonon1,e 
cl de l'!J '. "<os Syn(l', 1· n1on J>a , icn s Pnvsuns 
dnvantur1·o 1 < J Mnnc l"ll/lJH· · 1· 
CO f Q os J>llvsn / oc ICi"l 
. n r1 buo1'H nu :, ns ,< os OUVl'ieJ's f 

du vuup/c. ss1 Ù / Union géné1•nfo 
AJOll/or1s (/llO Il . 

dci•n it /'nvnni,, ••.. ~1•:o . .lou ,•n l1I :1 Mr1,,_ 
., 
/:/ ., 

\ _ 8ft:ectiv.eID;e~t. non 1>as surtout un.& or9"!1,W· ~:.r -~~).ème poU~que ~al:rmette à- tous les tra:­
,~ sation .,sociale ~m ~hu-m.aineinent et de li· 

·vaiUeµrs. de ~ff~ts 1)11le Fra.ri.ce 1Jlus bell~l , 
vrer à leurs e -Î- es què lui ont consen l 

d'éLude qui P~ se I CD' l dans son t lQlll'S C · . J• lions. C'est ,ou. . porté en bloc, 
enÜe1' qui dbéc1

1.'t6 !~ \~1 décision. 

w , t en ·cour ' la. .. dissolution à 
Aclue!lcmen . d indispens.ables · 1 noms des rés 

rltni,r'aide l_es1 ~éo~o!a.uon sociale qui· .:;!r la Délésatlo 
1 (Hl 60 Ir, - 6 'TIOlt 33 1. 

' 
digne a:,s t1aon 1~attant.,. 
s.es ihéro'iques oo - dôsirs e't. ces be-

C.e'5 mots d'ol'dre, ~eles défend -pas paT 
soins :proton.di, on n. tours de :passe-passe 
d.ës tormû.les ou d~S; ple n'est plus dup,e. 
dO politicie~s- lie l'eu S p/ülTiS JIE BAU· 

la J'.esponsa l i . . 
,. - . La. CQ1n1n1SS\OU a, 

EPURATION. . es écoulées;. e:<:a-
Pout' ab0rde1 a 1 Certaines déie~ 

constitue_r,, les a 
s'imp0se. . ossible de .don- lil\caill"-rie looale 

.11 serait cer les . 't~lier de )'activité à la surface, qu 
ner ici un ap.erçul rtegll"rt'ent diverse. Îép:ation ou. tel 

DL ui es ~,.. en le comita Pat 
du C. • · q . 'o ffre a nous est en 

Organe hebdomadaire 
' 

du Comité Départemental de Libération des 
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Hautes-Alpes 

llE PII.OGRNJ4ME ~i :PROGRAMME !(Il, 
RAll<î . ET,lll! ~UE Résistance et çol)llllO 
pE,U1P~Î,, çelw.qd;/:t général, on peu.t f:S 
celui-oi est :um amlXlOS d, tous 

ctD.olÛre que les ~rogr Une seule chose 
o rtis ·sônt ide:n.t1ques.. dieno dans l'aG· r:s di'ltingueia. : 1:e:.a~eillSUJ'IS ouvriers 
tion. le. coh sionêm• œuvre. . · 
attelés à une 111 - - ·t plus y avoir 

au cou-rs des ~ema1n e.rsonnes arrê­
miné la silu~tion f::si~rs à soumettre 
tées; prépare Jes . ùi va se · réunir 
à la Cour de J,i~tice q rononcer i-a- · 
et qui pourra ain%i!~iln a libéré .les 
piden1eni. La_ corn è avis des Conn~és 
individus qui, apr: n'étaient pas JU­
Patriotiques \ocau. 'l'ordre e t la sécu­
«és dangercu:<: pour . sans être ac­
~ilé puhl-iQU?·· Ce~rcluius~·eptib\es _de 
cusés do ru,Ls P I cour de Justice 
les mener dovan\. a uc< ou indésira­
éla ienL jugés dang~1~1~1~e ont été soit 
b\es dans leur con do conoenl.ra­
internés dans un cani,\sidence forcée, 
tio_n, soit P)~6ct pe;rrnanenl. de la po-

La besogne qu\ 5 sans précédent. .c•i~"%"alité. !Dôl• 
effet d'une amp i~r en' question, tout seil Municipal_ d• 
'l'oul. est à rem?l, r sur des ,bases nou- con11t6s Patriot Lruue Les Comités l 
est ÎI recons slstanee, son, 1 
vo\les. · . . n œuvre que si. nistra. tion comn 

· Le IC.D.L.dne r1ee's\~~iücipa.lilés, dans us veillent ' 
vous tous, ans . . . es sa:vez pren- A oct effet. il 

libérer 'Pour 

,~t Reconsf ru ire notre Pays 
L'UNION PAYSANNE DES HAUTES-ALPÉS 

EST ·coNSTITUÉE 
: 

J 
1 1 ne saurai Il 'Y a Mais a ors l de partis·. :n 

• · ' concarrcnoo de 111tesse. · 
!1tto :~,une• g'tnéreu.so eo~e~e,:: lo peuple, 
p ,u\. à· qui servira le ,1]11 ille\l..I'S cb(lis, 
Ces . forgera les m.e ~tra ceux 
c'est à q~ la masse so roconu~ 1~ con· 
eau,:: .en. .~ masse' r.;.f> soude.-:a po de dignité 

Jes Comités Patrtl't v~il el· de res- ~':'i~~~~1/in.n~'. 
dre votre part e ra proo~de1· à l'ai 
ponsabilité. · police. L"épu, P~::.:;.:;:;.~...,,_,.,,.,_.., • .,1,,·,.,.-,.,.,·11_.,,. • .-.,,,,. . .,,.,,.,.e4 est fao\litée P:, 
.._,4 J,. ••• 4 J+ Ils s\i:;nalc\\ 

à qu~ ,1da'iinitive de notre gran . 
quête· • . 1 
de rrançais·. . . ui 5 8 réali'le tota e-

C' oSt Gette Umoê q•té \Départoroental de 
ment au sei~ ~u o~un progra~ Gom-
Lib~ratio~.\\ ~! :a~rait Y ~MÊ~1)1fJ t0:û: 

sous le con.1 e . 
\ ice. · . éontinue, avec le 

Celle épuralion _.té politique 
. double souci_ de la !é~~~~ice. 

. MILICES 
pA.TRIOTIQlJES 

m~,y: ,QU•E· LE 'p1tOGl1.Ac ' 
IL · · · ·a 
PL'E, .1 n'Y a pas moyen 8 

Ce progra~ede~x façons . Il ~oy ~an~ 
le d,éten~:uo 1qu'exige 10 ; 1~:itto· action 

~~f:~olo::!~:~0~:~fu~8
•
1

P~~pi~{f:8
~

0Ûl8ti 
pour. la r t· IL N'Y A, 

t se ttondon , j PLE , 
~/\.RTI !lY . p,iU · 80 r'6aliso dans !'OC• 

Et o'ost. parce qu.o ti du pouplo do11:t 
dvflQ,ni(f1l'.O yar t lo 8ymbolo1 

tion co J- t l'instrumont e 6 vo.in· 
les c .D.L- son forts et que nou 

uo 1,n.ou'5 ·ao1l\1UOS 
· irons. •· vion.t pas d"un ~ar-

·Cotto foroe · no. nous• ~ois d'orgo.nisntion, 
tel po!ltlqÙo. ontro. ~e r,iali•• on _prof on: 

. do 11Ui;n.1on qui ' 00tto union qui 

et d'un ma,omum td nJ qui s'apparente 
Il y a une 6pura io .. c'est llt lutte 

étrangement à cfl)e-c~o·i,•s contre les 
con lrc les ma>"" ,es uerrc' qui no doi­
~ros enrichis cle la g davanla~e do 
0 , labousscr ' 0 • 
vectL .pas oc , la n1isèro popu\tHl'?• 
leur impudei:ico l commencée, ana1s 
Celle 6purnL1on es· · Elle ne sera 
seulement c01nmonc~o., ous \ es Itésis­
, é ' bien <1110 Sl • ' ·. ' ' CS men e " C , és Pa\noliQU 
Lanls, si tous les omi , auc< enquôies 
se livrent -cu:s:-mf1111\1~s (ails précis 
nécessaires, appoc on lesquels nous 
et incl_éniablos, a:o;oiro jusl.icc. 
po\.11'1'0115 n.cl\0!\HOl? ' 1 v1~nsES AD­md o.1B et on aurtac c-1.tio Pntriotiq\110'.!-, om<. 

our do .aux, IConu s u 10 do ootto, 
noue souexprossion du P\op b~ut à inotro 
1nflJU.O& l s 6oudO 'Par d()pnrte­
Ulllon (!U h ~o1o l• 116sistanoo d:6n'6ral JJE 
protot, f ;lu• haut oncor°i,.;t do la R6•i•· 
in.ont, llo E promo tour et o tto union q\li 
GAUt. • . - do oo F 1 ot qui 
te,nco Fr0tnQ;;~0i,, }1Brni60 dOll F 'd~nllo un~ 
nous inoo;fi,lioos PBtriotiquos;1nos pour sa 
par 10s . à la rrauoo on o. 
P?rm!'n•~~~lo ,ot dofin!tivo. , Lib6rolio11 
viotoir• "té 'JJ61>art01non\al t d• nion !'cl<• 

NJ:'rTO'>' AGl!. ,DJ.,S r!QÙl'S ET DltS 
~nN Îs'l'n ,\'~TO~~:,/,~tci,, r,ir,~. · 
o RGAN ISAfto_ ' clnünistral ivo est, 

Notre irn,clnno n ,otou1' aux . otY1n10 un n . 

Lo co·~.1 tru.mont dO oot o \l ootlo ,.,o. 
rostor_a 1 ':,'.! ootto 1orco . ot d:1 L'UNION 

r::~r~PtJ!t·~/~.:t: J:1~•.ltf~~~~i 
8ora lo r O moyou do oot o 0< uo jo.nutis 
!'outil ot l oonvions 1>111• I Mpar\O· 
alLquol ~•u;ui, dans notro. 1!:~u,Ugni\6 do 

aujourrl'hUl, ~ ·6s oL crevés où hl v,o 
tuyai;x oricorn , 'n "rand pcino. Il 
ne circule plu\_i'.1 \ 0" ne\,\,oyage q~i 
noug faul, _op_6 . \es 6\61ncn ls l)osl.1-
s"impose, éh~1m01 sont upparon11nont 
les, ,1nô1no s ,ls ~t ·,•omphico •· p~1· ùos 
mis nu p11s, e l, 1 tlo \' OSl>l'il 11ou-

i1npr6"ncs u 1tornn1es 1° . r orro,n' bm·e,, -
-1 11nr t ossus d ner veau qu , t iües,n·o de on 

c!'a t,ique, seron li en au grand el . com­
ne vio nou~e ~ 1 

tolLB ··~ ôrg1Loll!lBSOnt dO 
Jl!Ont, .8 ,on :&NT 'D'CJ c.D.L-

~\e'Xe é~i'fi~e soctal, 

■ . 
• 

ou dU ma.1•ohé 
pe1· ll ta con1 
satrioe. A veo 
col'ltre le ntfl 
héri"tn..C,c du ( 

Ils· se ;font 
habitants à 
à la consUtu 

Mals, pou! 
tcm· 1tàohe c 
nor la. rns...\01 

rœu,1l'O do 
. t.• ooll •ll< 

Comités Pt\1 
porm\s de · 
noul° notro 
L-onnO (igllt 
, ,ou\ons l>1 
.\l\\lfa\S, 
iet 4.. " 
on\ so son 
en ra\saot 

'\'ous ~u 
rll\'(\ClO\l\('il 
\'1(\ $ \)l\\l't,\! 
ino.m:~ t, f 

Bn!in, 
d• \lOl' lÎS 
(lo\\\' dO 
nornonl 
humt1h\O, 

pom· c 
des h On1 
\\'l'é \)\'001 

uno n 
n,ont. s, 
arme.me 
scblc d 
ra tou 
d"Ol"CS . 
n\~tl~~ 
~ll.\\MS 

Le succès de la Résistance, la Ji. 
b.ération totale puis la Reconstruc­
tion de notre pays, ne sauraient être 
J'œuvre d'uue administration,' si dé-· 
vouée soit-elle, ni de comités, même 
enthousiastes, ni d'associations ou 
de partis, quelle que soit la perfec-
tion de leur organisation. · 

La défènse de notre rouvre corn-
murie ne saurait être assurée avec 
une totale sécurité ·par les groupes 
armés, mê?'e 1es plus disciplinés et 

, les plus républicains. 
¼ succès de' la Résistance, la Li­

bération totale et la Reconstruction 
de notre pays, la défens.e de notre 
œuvre colllm1.1ne ne sauraient êtl'e 
gara~ties que par une mobilisation 
permanente et totale de l'activité du 

·peuple de Fi·ànce délivré de. fop-
. pression vichyssoise. · 

N'essayez pas d'organiser l'écono­
mie ou la sécurité eu vous éloignant 
du peuple . .Vous échouerez. Dans le 
peuple, et par le peuple, telle est 
notre formule générale. politique, 
é•conomique, sociale, '<le défeÛse. 
For.m.ule politique. 

Notre , pays a, au .coui·s des cin­
_quante dernières années, acquis une 
ex,périence profonde et décisive. 

:ç1 a subi l'épreuve de la fausse dé­
mocratie qui, derrière le paravent 
.des mots, qui, lorsqu'ils •ne restent 
· q1~e des mots,. sont presque des men' 
songes, a livré le pays à une clique 
immonde et aujourd'hui vomie, de po­
liticiens .bavards, profiteurs et vé-. 
reux. 

Cette i·ace-là, qui n'estlmall!em:eu· 
sement pas éteinte,, le peuple la ·se11 t 
intuitivement, la subit parfois. en­
core s'il ne !)eut s'en défaire) mais 
en secoue missi immé,diatemeht l'op­
p,·obe _s'i se sent tant soit peu sou­
tenu, couseiHé et aidé. 
,te peuple vient de subir pendant 

quatre ans cette ·autre éprein•e de la 
dictature réactionnaire et revanchar­
de de ceüx 'qui, pour le bi·imer et 
·pour · essayer de 1' emon.ter J_e . cou­
rânt; n'ont pas craint de faire ap­
pel à toutes les forces d'oppression, 
y compris la puissance armée et po­
Ii:cjère des troupes d'occupation, de 
ceùx qui,, .pohr tenter de museler le 
peuple n'ont .pas· craint de . trahfr 
criminellement la. France. 

Ils n'en étaient d'ailleu1·s pas à 
lem· conp cl'essai et soyez bien assu: 
rés .qu'ils recommence1·aient demain 
si on lenr en laissait lé loisir. 

Alors le' peuple cherche spontané­
ment un e autre solution et 011 il l'im­
pression qu'il se cramponne obs(;iné­
ment ,\ la solution qui lui a valu la 
victoire rlans !11 Résistance, qu ' il 
prend coJ1fiance en lui, 'qu'il se lan ce 
da ns l'action, et qu'il s·e lie, <iu'il 
·S'agi,ègl aux fOl'DIU!es politiques et 
anx hommes qu'il a co nn1is dnus 
l'action et qui !ni dounc cette ga-
1:ant ie d'union, ile p,,oprcth, cle lo­
yauté, de clésintéressemeut et cl'idén 1 
hors de 'laquelle, il le sent, il ne 
~aurdit y a.voir de salut. 

Les Comités Pat riotiqnce, les Co­
mités de Libération, sont l'expres­
sion de cette nécessité. Ils sont ln 

+n,,tm() .rfwmnlo <l's1.~tion dn neuDlC, 

bre, et les Etats Généraux de la Re­
naissance Françi\ise les 14 et 15 dé­
cembre à Paris. 
Formule économique. 

Le peuple ,a, dans ce domaine aus­
si, fait toute une .série d'expériences 
décisives. . · 

Il a fait l'expérience de l'asservis­
sement aux grands propl'iétaires fon­
ciers, puis de l'asservissement aux: 
entreprises, a,ux sociétés anonymes 
et aux trusts; il a subi la dictatui•e 

, d'uue bureaucratie tâtillonne et hau­
tàin,e; il a hésit'é devant les demis 
succès des premières expériences de 
coopératives ou cle groupements d'a­
chats et de ventes. Il a trop souffert 
enfin du marché noir. 

Il cherche sa voie, la voie de pro­
preté et de justice qui est la seule 
voie hnn1aine acceptable. · 

Les Comités de Libération devront 
tenir compte de ces faits et s'oiicn­
ter délibérément vers la seule for­
mule acceptable : la direction et le 
contrôle de l'économie par le peuple 
lui-même. 

C~la suppose l'action de surveil­
lance des Comités• Patriotiques, des 
syndicats organisés, des associations 
diverses qui traquent aujourd'hui le 
marché noir, dénoncent les derniers 
soubresauts de la cinquième colon­
ne. 

Mais cette action de ~urveillance 
risquerait de s'émousser bien vite si 
elle n'accompagnait et ·ne doublait 
l'action, constructive <l'o;ganisation 
de l'économie nouvelle : 

Organtsation de · syndicats 011. 

. vri~rs; paysans, œa.r~isans, d"e 
commerçants, de foncti onuaires ; 

A.mélioratjon des 1·ouages actuels 
. par la suppression ou la réduc­
tion maxin1um des intermécliai­
l'es: 

01'ganisation de comités ·• d'achats 
et de Yente, de centres de grou­
page, de coopératives de, pro-

• driction et · cle consommation. 
Le C. D . . L. s'applique à la réalisa­

ti.on méthodique de ce progt'amme 
économique qui .sera il. la base de la 
formule SQciale nouvelle, de l'orga­
nisation du peuple p:t1' le peuple. 
Formule de défense du peuple par 

· le peuple : 
C'est pai·ce que le peuple n'avait · 

plus confiance en sou al'mée, pa•rce 
que s'était consommé le divorce cri­
minel cl'nn régime ·<le démagogie et 
cle 'mensorigcs, que Ja France a été 
écrasée en 1940: 

• C'est pà.rce que le peuple s'est oi·­
gauisé !ni-même, avec des cadres pris 
en soJ1 sein qu'il R réi1lisé le miracle 
de la libéi-ation en 19,14_ 

Cette leçon doit être définitive c(: 

nous inwoscr nue ligne de conduite 
imp6ratiYe : 

Lu défense de lu France ne sau• · 
rait êh-e nss,;réc què par Je Jlcnple 
de Fronce organisé et uriné pour 
an libération. 

Nous Sfl\'ous bien qne nos cher~ 
!<'.RI. sont, cnx, l'a.rmée <ln peuple, 
et non$ 111ous en contoutoriou~ si· le\1r 
,,ôJo n'6tnit pas n,ujuurd.'bui clo lut­
ter hél·oïqnemcut coutl'e l' eoncmi ·1 
nmli non encorn abattu, de s'en ul-

Le grand rnssembleme.nL des délé­
gués des syndica l.; paysans du dépar­
lemenL n eu lieu à la ~foison du Poilu 
'le snmccli /1 novembre, comme il avait 
éL6 prévu cl annoncé. 

Malgré la diOïcullé des movens do 
co,m1"0unicaLion, malgré rurgènce du 
travail de la campagne en ces derniers 
beaux jours, 70 syn dicaLs, repr6se n­
lanl 2.000 adhérents élaienl représen-
tés. · 

C'est là un inconloslable succès pour 
le mouvement paysan lancé il v a un 
mois à peine. Il nous est une ·garan-. · 
Lie que, dans un délai Lrès rapproché 
il n'y aura plus de commune de no~ 
trc déparLement san.; ,syndicat, .pay­
san, et que l'Union Paysanne pourra 
pa rler pour l'unanimité des travail­
leurs de la lerre: 

L'.assemhlée s'ouvre, Ie rnaUn, de­
vant 150 dél égués, par une allocution 
de bienvenue eL d'encourarrement de 
M. Martin, président du Comité Dé­
p~rL?mcntal d-0 L ib.érn.tion. Puis, i\L 
R!cluer esl élu président. M. Ra!Iin, · 
d1rccLeur des services agricoles, assi~­
te à l~ réunion et sera, tout au lo ng 
de la ,1ournée, un conseiller précieux 
el écoulé. . · 

M. Freinet. délégué du C.D.L., trace · 
rapi dement_ les Lâches des syndicats 
paysans qm, comme les syndicats ou­
vriers. doivent prendre en mains tou­
Le la défense des inLérèls des Lravail­
leurs cle la terre. Il dit la nécessité ' 
d'une Union Paysanne cohérente vi­
vanle et bien organisée, qui aur~ son 
bureau permanent à Gap el. son re­
présenLanL autorisé au Comité Dépar-
lemenlal de Libération. ·· . 

Après . l'approbation . des slaluts de 
l'Union. Paysanne et la fixaUon de la 
colisalion annuelle à demander aux 
membres, on pi·ocède à la nomination 
du Conseil d'adminis tration de l'U­
nion Paysanne, composé de 1 délégué 
par canLon. Cc Conseil d'administra­
tion se réunit sur le champ pour dé­
s_tgner en .Loule souveraineté le Bu-
1·eau. de l' Un-iOn Paysanne, qui est donc 
fiien l'expression démoc-raLiqUe de 
l"ensemble dos syndicats.· 
. __ Le. Bur-e~u ~le J'Union Paysanne est 
ainsi constitue :. -

Président : M. Richier de Lazer. 
_-Vices-prôsîd13tll5 : M. -{raIJon, i\l. Gi-

11~-.Tox, un meml)re à désigner par la 
rcg1on E ml)run:....Briançon insuffisam-
menL .représentée. ' 

Secré laire : M. Sarlin Roger, de Ro­
chebrutle. 

Trésorier. : M. Tl•uc Yvon. 
Vers la fin de la matinée, M. le Pré-

~"°'"""""""""~'"'""~ 
à· ses ennemis; va-t-il écouter les si­
rènes q_ui, au nom ,le l'autorité, de 
la légalité et de je ue sais quel ordre 
national lui conseillent de cesser les 
luttes, c\e refüfre les armes, de se dis­
pcrse1·... ponr qne demain , ce soir 
peut-être, les meilleurs de ses com­
battants soient abattus• p,u les ban­
dits invu.iucus; ponr que l'hydre 
abhoréc .se rh·esse ù. 11ouvean sn1· le~ 
arrièl"eS de nos tronJ>es an combat ! 
Cela. ue sem pas ! ... • 

Plus que jnmnis le peuple doit se 
1cléCe11drc; il doil; s'ol'gn.niscr nu sein 
d.e ses. groupe~ armés et disciplinés 
,le gwdas pa,t.-iotiqnes · 

ponr ilépistcr et n.b:tl:tre les dol'· 
niers cuneml~ qui se ca.clu~nt 
pl'êts 1l rc pl'ClldTC lit lutte : . 

pour lut.ter .co1ltre le mnrchô noir; 
pour domH)I' ù la, masse du peu­
ple en marche vers sa lihém t ion 

· totale une COU\P lùtc :1ss111·,1.ncc 
en sn. puissn uco vi ~-tiOrieusc et 
çiu son nvtmir; 

pour qne vi\,e et prospilre 1(1. Frnn­
ce. 

Lo \)OU plè Ot',[:lllÎ'~6 c~,s~r_,·_: ':'.'· et 

fc~ n lcnu .à venir saluer cette pre­
mière réunion des syndicats paysans 
el dire l' in térê c qu'U porte à celte 
organ isation et à son fonctionnement 
acti f. 

Il . a élé ovationné par l'assemblée. 
L'après-midi a été consacrée à 

l'examen du Cahier de revendications, 
qui a donné lieu à une discrission ani­
mée. Nous en donnons ici les points 
essenLiel.s que , nous r.ésumons1 nous 
réservant de revenir plus longueménc 
sur les sujets parl.iculièr.emenL vilau>: 
pour nolrc département 

· Blé. - L'U. P.· demande le· rclève­
mcnL du prix : 600 francs. 

Bétail. - Les syndicats de l'U. P. 
s'appliqueronl it réduire le scandale 
des commissions d'achat. On demande 
nolàmme.nt : 

- qu'il soit nommé une commis­
sion par canLon; 

- qu'un délégué paysan assiste les 
intéressés au cours des livrai- . 
sons; 
que soit diminué le nombre des 
catégories de viande; 
de prolesler conLre la diininu­
lion de prix de la viande de 
porc. · 

Lait. - Les frais de r.amâssage sont · 
esU.m.és par lous très exagérés. Les 
vaysans suggèrenL eux-mêmes que, 
par l'organisation coo-péralive du .ra­
massage et de la vente1 on réduise le 
nombre des inlermédi_aircs) ce. · qui 

, per ~ectra de relever le prix à la pro-
ducl1on sans augmenter le · prix à la 
venle. · 

_FntUs .. - L~ rédu~lion des marges · 
· benéfic1a1res s impose aussi. Pour ce­

la, il; faudra organiser le ramassage. 
Pailles et Fom·rages. - Il est pré­

cisé par M. Raffin que si l'imposioion 
en_ fou~rages de ceux qui ont du bé­
.ta.d doit être rqf!surée à Cïmportance 
du cheptel, on doit prélever pour 
l'imposftîoil' 1a totalité du fourran-e 
de:3 _propriélai~-es qui n 'ont pas de bé­
tatl .. Les syndwats paysans, en accord 
ave_c les Comités Patriotiques. onl au­
tortté. pour aménager les imposiliOns 
selon les disponibilités de chacun. 

Pommes de ter-re. - Il résulte de !a 
discu~sion que les paysans sont dispo-
3é.::3 s'il le faut. à céder la tolo.lilé do la 
récolte pour les régions affectées pal' 
In crise .si les prix actuels peuvent 
être ,maintenus. Nous reviendrons sur 
col.lo quesliou. 
., Pour l'approvision.nemenl. on pom­
mes de terre de semence, s'adresser à 
l'Union Paysanne, à Gap. 

· Vùis. - On demande l'augmonta.tion 
du . prix du vin à la produetion. Ce 
prix ctcvrail t\Lre porté cle 50 à SO fr. 
le degré. . 

Il c::;t suggér6 d'utiliser tlU plutôt la 
producli0n du déparlemonl. pour l'ap­
provisionnc1nonL normitl des llabitnnt.s 
en nt.t.eùdnnl l'rtr1'i\1éo dùs vins du Var. 

On demando quo so it. n,orn.cnl\H\é­
mcnt, susponduo la venLo dùS vins .\ 
nppcllntio11 contn\lée. 

Chefs tic //is(ricts, - Les paysans 
ont be.so in d'avoir · dos ohofa do dis­
t.l'iùl-s scrupuloux. et ~.S\ 1Ûl' t.1.S, mai.s en 
mûmc lcmp~ complaisants ùl c01npré­
h en~i r~. Tls domnndùnl. que soient. 
ûhnng6s d'nffecl.ation h:is ~on t.rùlC\WS 
qui onl opéré dans le ·nnton nu toJllps 
do Vinhy. 

JJest.itnrœ. - Quû soib supp1·iméo ro­
hligu t.ion du lai~Sûl'-}HlSSûl' à l'inté­
riour du dô.pnl'~û.n,ont. 

:rrmtsl)ort~-. - P:w lù groupement 
des !n5(•oltes1 les syndicat.::, a,id.eront à 
ln nornHilisntion dûS ,t;rnnsporl.s. 

Sont ux~mh,ûcs aussi -le-s qnesUons 
~tes elou:s do çhovimx, des eugl·ais: dos 
allocat,ion, )'amilinlos, dos ret1-:, iles 

\ :u 1x vieux Lr:.wailleurs, etc ... 
Toutes ces qu estions n'on t olé qu.o 

, ignalucs cl, on en a se,u le.u1on\. :\mQtc<l 
l'<lh1do. Celle-ci va ê\.r(I mainl ,,\\11.nl 
suivio ot co nl,inuéo ·par IL\ Bnrllau do 
l' Union Pnysanne, on 6&\•o it e ~)0lhbo.-. 
l'ation U\TûC les sorvioo.s n~t'kH.) lt\°S d, 
l'Union Pn,,.srurno. ·~ 



Le 19 novembre 1944, une réunion est organisée en pré-
fecture avec les transporteurs. L’Union du 25 novembre 

1944 fait part de l’intervention de Célestin Freinet, repré-
sentant le C.D.L.  
Freinet trace les lignes essentielles de la discussion qui va 
intervenir. Il dit la décision du C.D. L de s’adresser dans 
tous les cas aux professionnels eux-mêmes pour leur de-
mander de participer à la réorganisation de notre économie 
départementale. Il assure les transporteurs que le C.D.L. 
fera confiance à leur bonne volonté mais que en contre-
partie, il serait impitoyable pour ceux qui failliraient à leur 
devoir de Français.

L’Union du 23 décembre 1944 donne 
la réponse de Freinet à une question 

du délégué de Veynes lors de la réunion 
sur les Etats généraux du 2 décembre. 
Ce dernier souhaite que la jeunesse soit 
représentée aux Etats généraux de 
Paris. Il s’étonne qu’il n’y ait pas de rap-
port fait par la jeunesse pour faire pré-
valoir ses droits et manifester ses 
désirs. 
La jeunesse est une force vive de la na-
tion et elle est capable de revendiquer 
ses droits et de faire de la politique aussi 
bien que les hommes de quarante ans. 
Célestin Freinet donne l’assurance que 
la jeunesse et l’enfance seront vivement 
défendues et que la question sera dé-
battue très largement à Paris. 
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Il fait remarquer que pendant la clandestinité et après la Libération, le C.D.L n’a pas hésité à établir des 
prix qui donnaient satisfaction à tout le monde. Freinet salue l’union réalisée dans notre département 
entre les 3 grandes confédérations C.G.A. (Confédération Générale de l’Agriculture), C.G.T. (Confédé-
ration Générale du Travail), C.F.T.C. ( Confédération Française des Travailleurs Chrétiens) et préconise 
l’entente complète entre les paysans et les ouvriers. Il demande qu’une commission d’étude des prix 
soit immédiatement constituée par les organisations paysannes et ouvrières. 

L’Union du 28 juillet 
1945 décrit la mani-

festation agricole qui 
s’est tenue à Gap en la 
Maison du Poilu le 7 
juillet 1945. 
Célestin Freinet repré-
sentant du C.D.L ap-
porte l’appui total du 
C.D.L. à la thèse  sou-
tenue par le président 
de l’Union Paysanne, 
M. Richier sur le lien 
entre le prix du trans-
port et le marché noir.

Interventions de Freinet  
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1 ~1.rm,1,,,1 inll•' ••l n11r,'• ln Il "rn I h111, 
1~ ! :. l l, 1,, 11·11 1--• 1 i• 11 f 11 ,;1 nhll r ,1, 

r i;: 1111; drnn nir11I ntl,l11rllm• . 1 .. u1 
I' 1· 1-1 F,...ln.,· I [r}o• l 11111.-r!f! 1 l flflnl t, ' 1 , Il 1;, ,1 " " nl>'lrr di'1tarl••tw·11 , r-ii-
r,'3 "1.. •• u I r11llï rlNI rc1lf.r11I I 11 : 
1 ~ 1 ... _, 1ft I r. 
(:,.11 . • fl . fl.T. -1:., .,il 

p1 l",ç,.Lf.'al !Ill' Il! enl L 
llll)' 1 el lc. ,;,,"·Jirn. 11 1ll(J~ 
•1u•11,,., Go.111miulo11 ll'FlL111 <1 1'rr.x 

LL im11:ll)dial,c1n!:flt "" Lll.11,;a r..-r les 
<11'!!iBÏ.t.all(]a• pn)'81'11Ç1 L 011..-rW,1'111, 

JI. l .l'ti!si,I ,i I' ln "" a -Il 
~I, 'Ql;\'lilnll 1Li~dt!è, Pr~• ldCII~ IP 
üdtnLkll, Lallll!rn d~w ll111J(~,o-AiJ)el. 

,olllL-t I i 11 l t, lll• l.o ""ll!'ŒJ!:,ç11l lm-
1 J l d11 l}ri:t d liiil t,~ d rn11.:nd1"­
'l"4' 1 \' 1 1 prod trlt ,r.o l■lJ 
n loot Il' . milm avaol11pt qlM! le• :i.us, 
u,,,,i re.;;-lo Pli l.l!l i111,1r- Ulllle Klt!I­
Jlllllrou e11, lç ln Il ; t " c<t, çe~ l'l&I a. 
r.e il!l!Lh rl r,r!;Lab llr I' 1.Jill.lJro iln;m­
tlllr li~ 11!!1.lr esploi 11l,it1□ pa• 111 ,·r.cl!J 
d"allllll!!I i;f!l!1lulll plw ,nuo raleurs. 

Ill. Jç l'réirkn.L pu la ffllml a 
1,111!1 Il() L•l•i. re r.1-.1an.1. fa c..F,'f',G. 
1]{11, -OD !JOOIQIJ, mol&, 11 rn l'llWffl] 
l.ot 1 1M l!QII or ij\ LW I' h · {l-
t ltsè1Liço~ ,lti r tçftn.diçoU<l,q L la 

1 inliM du mm d". uil~ a~~ 
prix:, 

!J. Bon!.I dom, un Clllllllll<JJÛlfué ~o 
:I l. O<J~ llll' liltltrflall"<II (1 I' 'IJ IOII •JJ,!­

Jl"''I '"' -.1 •mllul• di, bi 
C. C:. T. •111 , IDU . \fOir : 

- Qu 1bn1 Cr>11~ lo p_.:r•• 1~ 1>rgnt1 i~ 
&li011 Oô.hti~re, adt,é If'> i. 1:1 
C. o. T. 1J>nL proool'lf't t'" tp,·c11r 

'u ro • l)J'l~11lio1J 1Jri:s: ln 1'•11-
•lll!!IÎQll de• ;,rlncJ1mmr pt'Odull, :;:rl­
rl)I , ~••nlo:rlµlltI" Il" 11,,,•mi! "''l'­
p1>rwr -i,crl ln-s i nl crm,t,li11,il'l">'c E L<'.11 
!10 !Olllt lc•·~r! ~nlr l'llt ÇC!ll l r<:' 1 .. 
h111.Juri 11\111111 l'l>fTTlid.!lhl • 4111"ln,j,11 Il• 

.e• ,1 NI rnl•, rl nul rc,, l'TO<lui l 
i riidl rcnllllb l à l' r-ie\11111 illll 11,• 
UooL !f.l"œ -Ill n r ('rt:>filt de Lm i,. 

gré , ,t s J>ri !ID Y 1 111. 
11 ~ r~ lei.te c• Il o<'r<l ■ lnlcn'll11L10 

11 ,,. !mv. I"" 00111• Frio.Nr Il Ir.! 1-11 
C.. O. A. - C. O. 'J', • C. , C, 11 dc-
rrl-llt'Hle cl ,· Jl ltr r dlPI t1,1tlim• 
iHj r,r...n D"" l llç11rs, f'C'lll' àr~ll!r 
IJ'1 11r,;,,;;rnmn cl,: mésure1 imn1M( 
1 c<1m111 1111 . 

11 ul 116111-.11 
ret!e 11,1ji,n lndl 
l!illrs tl ol111J1lfl:I t!L " 1. 
~-r,.... . !Ill• c,i,ll un ioo ~L -~­
dka ll,oo1 t,[lfflmllllCA. ,;J1;1i,·r.r.,l ll'V'!lir sur 
1 Jl'I ,, dê1t,11r[<'m '-'i l ,r■l,,iml él llF 
le 1 " 11.:11 .. ._.1 11s11il.e, 1,11 lo u~nc 
hcur,,\1 o r I" •on.<lllh>n• dé v le iia 

li"' •111 1, 11n r 1~11• 1,,..,.,il. pnrtlri ~Ill 
11u n:,, lrç 11r11L éc ,..:nl'liq,.~ (1 la 
Frarwe. 

li. 1 1'11'-itknl jlUIIOKI 1 ~ le " M, 
ltn.llïu, Dmx;4eur des , lcet Afrli,o,. 
w,, lfù l rn1111 •IL<, IIIJ - lllt lw.lc cl11 Ml­
., ;•fil" ilo J',\:i.-lc111lu'1! pcrnr I Lrn­
\'a.illeu.r11 .i, c l nm114, 11 

· rulln, Oil d nrll 
t-Jl ,,:; ~ul e ne 1'110 l't-1 "' larl,;11li0<1t 

('roolJ 118 D I n! . Un,ITln ,1,,.,. 
11 pu;io f\11.- ■1,....ïr1Jll.ogro ,I~ faiN LIii 
mn,.i11n,n, tl' lt'orl a<.:,'(ll i NI hr, 
pnltlllelluJl, :i.fl rl ,1 ,·&\' lhlll 'I' 8 JW1-
1111lu.l la11s Lu i iLl - d llllr,, lfUPrrd 
11illl111, c,r,l Jl',>Jt 1 1 .. , l]I' 1 ,Il 1rle11!­
I •Lrqrl•st•fll 1,111.. rw 1tlnm t 11.Jl• 
qu, J,;llr L 1JL1 1 
1]L1cU,.. , illllrioll!!nl Il , 

1'1 , r lln:mi111•r •·•Ile m r,I i'i'sl ni lriB. 
M. ll i lrl••r ru•oi, ,,, 1 1110.11 llr•I" •11i• 
1•n11I, lffli ..01'1! i:l'llli~ 1, le l'""l'f<l 
<'uuln ri! WU• l•'I! fllDIIII t- rit, 1ml.,w, 
1,,.,n,.., t••II~ 1,mlm <IPIJ~ 1 """ leJI 
r:1111<•1 rfu '1~1' rl,nnr,1l ; 
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I.H ,\tm ll:111,'l' ., Il'!': l'IH L>\c l'IIN 
1,1~1;,1.1': 

11•'-t li 1, ~ Il[,,,. I•· 1 j11 lll.·I 11nr, : 
l1 U11· 111t rJt'I' l ll P h11d loci 1fl'alni\-

l l,111"' "'n jiffiV fil r i 11,1•1 J Jlll' 11111 r,1 
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,.,,. Mégui' r.l llj,i,~"-1 1h c,.,,, 
ll a. D.cdç , 

l.1• t>,,r~,te,;tulr, ii1r11t1,,.,!J- ,1,, GtJp: 
f!rrz, /.rr F,,.u.~H" l't!lMo'licr 

lfo11 HL r. s.:,ui.r.,. Th1<1>1111 r..oo 
"f,r~... /,n Rudl<'--i'tt-. flldH>l, 

)l•nt:Eu:,,. . [, [1'1 .J ■ . 

Ge Ill 
mn, 

Il ,...t 
té, -.... 

L• 

ltolltl'!k 
)1,1.'.;LID. fin~'lllOOiJ, 

111 r .. .Ji. •I n pt, . l'llflllll• 

1 .. J / 

Hëll.11<.vllp, (laJi i ILDII ~!Iml)a l . ù· 

WH DQll!!- I' _ rrt 111, 'I' 1ll'1'1' 1<1h-1>'1• 
le; : '· t d ...- u l.'a: ce t d l,, 
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U11 pr dr.1Jn num ra de l'Ulf!t>N 

d. 

Il 

28 
JUILLET 

1945 

N" 27 

. ntcs:-i\lp 

misires 

,.., t, il II de Jo miili'lr~ de la !ihan(le 
•I' 1"1\I , . 11 dr'i,cc JI H~, 
rn1ilir1-,:i,oe Il [J1:i11 1!. [ln,'"""" 

T,r fè!! rrincl · Pi 11:11 du pll!'B 
rn11 t,I, touelii!li : i, rh1•lric, nvi.e11J. 
Llll't', l r.llllllïOd \'ig pllbl[q11r ,et .-i~ 
pri,·{-,,.. UN r,'.-pett 0DB o,<1 jilJl r.M ,k, 

r 1 (-t oo d llllll,l ionQm.bt,ll,lç,, 
••f '""'Il'"' h1 11 d~ ln. f!ffe ,ell 
""' rn,ènt 111 m1ucll~ mwm;tlc 'Mrll 
11 " I'.>: iN.lll'11 1111...tîdirrm de lfl'lllJ;. 
11 plirn;, ~lirTllt! 1111 m lai•u et Il!!! 
d{-[ 1 ,1 u,.S. <li!m~·wmnt 
~1·• 11tm1t 11' 11111! •1n'II n. ILfi *"-
T <'ilmat" d,'f!hl} r,,mr ·~ ltiu,i, IIIJ 
mi•i • tl rt<1,n r lr,i ru i 11 '1ll t don 
fil' tlPs • 1Ll lolll •te<r lbl AI.I ffl'(l'1lfé t 
ofl Il 111 iûMJ.l, m i Ill 
1 n Jt:BP rlol;'i, l'tu,t de .110:ll·P• •~ir>u 

w .. rrn mi u:,:.f-tr (ln pl tM 1'1l :rooll 
r ... r. i•tibilicl, cl"' llil"'llfn ;,..n,ti erre-r 
ri 1" ro110 1 liO~lli1,, n'o11t pns , m 

don 4!k"!l I.e ~lll(lt>l!·'ttllîl.11. tl.e hèiloT1t• 
vi.r ile l'=>j>l,;ri ,I,;, ~.., !tmili '1!'1 ~Ill>~ 
r;i11t ·tl', mploy ll<)n1' ,:lt, bon fi· 

v. •l!t pour .oubi;l!r 1"" muUip1,:o 
nrort.m.li!!■ 411111 n,nr •cOlla\ataH tall1. 
l<'a jo"""• 
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au ""'" ,._, i;,,,,n. i!lt, .liom-t , 
fWLIU I MlJY.:•l.111.. &u 1?HUD.lf•1, illltl!I 
"-• I'.!• · <i• l'...-ciot. d' &■;tau. 
lb .lr411:11ga:t1 •l ■o · : Il■ .D:H .. I h l 
~ ul••• ,b,· ~•la, d.H l'ffgn. ~JOl 
.I.U L1'pl0, ff i'CJM• il'- 41"' i]I• 

llliH, 
r;u Mll'ICHUE ,o'MNgih ..... •'9Dli 

tl.HpatJ,q .. -.11 •li!'- LH, Cn.nll.l•lll't ,. • 
!'JI J.uiJ11lii111!11 !IIH iU,,. illr IA ,Ui ~i 

-··••nltllH P•• Il. i.Ht!U .ru 
~. _. - r I q,•Pl1 ll1 ad 11dN Li! h 
ri "-"' Our P••Âo _, a.ol, •I Il 
J!,111rml'11 :a:-. d.1!1 aù11i111 4,•~ltln:o_ 1.J,1. 11.-

1Y,1r1, ,Ï_ ~ 'I Uii~ ÜI -\ il!llkQIDI U 
1 olr • ~ .. l't\at ..ip11.blic.tia ■1 t■ 
1,1:1il'Rl!li) uap:frHL 41 iH,.,.lU !Al l!lif.lLlnl 

:11 ~.ntmla'!d h u1u,,; •ira"-1.u.t 
FLl.r ~I! pt u.: l IH- p• Ill ' n.cilini1t 
1M ;111 'PH 1111 ~ Ww1 L' t uu111.2· , •. 

If- ~ P!!;!J!lo <if -.ir l 01 • • -
' 11,r 1 "" 4- l'• lril i, ,..-

Co •• olMI- ln, t U "• • 1, H • 

li U • 4rr!tD 11.• ~"''" ,l,lol.., 
J1!i •PP•L · t '"'Mi•, è• •••l • ,q 
P•r ltü. r .-illl.QÊ, M■IB. 1J.ll.li qwrrrt. lai 
IN:t!Llll'• •"-" li[ifi o ~ lliLl,r \ 'I 
..,; B•ol:riJbl r;,..J>i. •l" ■ .-i~lo:,t­
:1nlw.. 

Cn. 'Nl'tll dt ••• .. ,u11:1.IMH'rlllt11 •· Q."llil 
au.! -1 ..... mwr, 1.o, r=a ·,r1 •• 
0 * l•""'•t u i-1 • oohml à 
,lat■ft ■ l5tiltu lfl .r Ddd.i 
'Tr" •!.< • ., ~ - .. 1111 .... ' 

Ili.il WIii lllil!l-r11 f11Am•n_t u •Lli.• 
IL\ t n nl)i~n~ 'iilil 1 ~ • é~v.. il~ 
••11).11 lftit-mu'Jt; !illllllfl(tllflt. iHl M dJ• 
l.rnlL l!IDJi i::11 \ ■ fçia "'a'pl;lii:; 'C"111t 

a11r4uM 1iill i;;i an ill 1.n o.t q,.r,1 
•~to il.O• Dr•I! • rl• !'Il• ,. , t l Cil ~I• 
1.a 14Uilu~ (lç'\a,m l,,111 r'A:ra.llli da 
Tr,.-_..ajQil.,-, •IJià LI. RJ,1,'ril"~· Cl• 
1;,lm1l,1.1j 11 , Il,, Tt11.i1 ~1, liJ:l t 1 ~ 191 Il 
-.tin,O.r-•iu-'i!W k-+iff'mL :Dl 41111 lit' .._., 
li, 0 la flil,lt,iw-1, MH!i•llljalil■ il+Nn.1. .1.'P• 
,-11 ,., ,.,. nlm1!onl• 1111, ~ .,.,,u., f( ,ln IW' l .. P ... 1 ~• f'l'O· 
.&nt:LiP.H, 41' çhlilY!J-t 1, 41Ji Fil PL.aUe. 

IC"1.\1 4 .r,...... .. li IUnalo• Dl,t Il•­
"'" 4• '5 .,... IDÏr!i-'1111. • oq 

lolo ol Ill" I•■ wn i , ,. 
1,..- ,-p!na :S.n.■ ,tnlo, nol''"I 
-•• 1 Hi llO.. tlfib. !I,~ ,_i", 1 
iilll•1, l'li'll@n..1 ~•nfn, •ni, - 'l'D~ 1 liL 
l'ü1.llli.-ooi~,_,.. Il IN b.i■ I · H 
f"D 1. f(ICli'bl1l dt!IY.ill 1a ll'fl'IJIL'H, 1A 1.U,i; 

10.-.0 Jwllillt /IO 11, i!nllor; tn 
..... .. ..,.1■ 1q d•r"lol k no•• 
■ :n.H r,:li ••· 



- Rapport de M. Edmond sur l'action du Comité départemental 
de Libération 
- Rapport d’Alexandre Martin sur l'épuration 
- Rapport de M. Edmond sur la Reconstruction économique et 
l'effort de guerre 
- Rapport de Georges Rosanvallon sur la Presse de la résistance 
- Rapport de Célestin Freinet sur la Formation de la jeunesse 
française.

Documents AD05 Fol per 126

238 délégués ont participé aux travaux de cette importante as-
semblée. Il y eut 80 interventions. 
160 délégués des comités patriotiques représentant 91 comités, 
55 délégués des municipalités en représentaient 36. 
 
Étaient présentes les organisations : Union des Femmes de 
France, Femmes Libération Nationale, les Anciens du Maquis, 
Commerce et Artisanat, Invalides et Veuves de guerre, Employés 
de préfecture, F.U.J.P.(Forces unies de la Jeunesse patriotique), 
CGT. 
 

Les communes suivantes ont déposé ou envoyé un cahier 
de doléances : Saint-Julien-en-Beauchêne, Briançon, Sa-

vournon, Orcières, Montéglin, Réallon, Montgardin, Château-
Ville-Vieille, Saint-Véran, Arvieux, Abriès, Aiguilles, Laragne, 
Barret-le-Bas, Châteauneuf-de-Chabre, Oze, Orpierre, Saint-
Bonnet, La Fare-en-Champsaur, les Costes, La Bâtie-Montsa-
léon, Valserres, Saint-Maurice, Lagrand, Villard Saint-Pancrace, 
Rambaud, Tallard, Rochebrune, Upaix, Pelleautier, La Beaume, 
Chauffayer, Les Crottes, Châteauroux, Le Sauze, Saint-Firmin, 
Espinasses, Pelvoux, Puy-Saint-Vincent, Savines, Chorges, Re-
mollon, Le Poët, Aspres-sur-Buëch, Les Orres, L’Argentière, 
Veynes, Montmorin, Val-des-Près, Monêtier-Allemont. 

2 décembre 1944 
Les Etats Généraux 
des Hautes-Alpes
Venus de tous les points du département les délégués de cette 

belle assemblée ont donné une impression de puissance indé-
niable. Large discussion après chaque rapport et, fait remarquable, 
esprit de discipline. Ainsi commence le numéro 8 de L’Union en-
tièrement consacré aux Etats Généraux des Hautes-Alpes. 
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SIEGE: A G.AI" 

C. O. IL, H, 

P 'r1L!-iaéture 

U I Ylt 

\'rrm.., •~ lflll~ i.n. poin I" du t'lë11:i e­

n,o-~l le• d •1~11 '• • ff l I o lll'llo a> · ,ibl~ 

1;11!1 llrmn l!IIC lmjl~Lon go pui rin 

lnd~nlnl>k. 

l..nr.en ç1..., .. ,,.1tm. ~I'•~• d1a1J.ù~ r lfl!Grt 

i r .. il ..-mnrqunlit., 0'9l rli lia di dl)lli!oll, 

T~ i:-un'f1X"1JL, 1 Prl.1ltlf1.11. L d'O: frallff.'• 

VL'lllr pm.œ lai~ rclfiaC'4\nèr qoo l'!INllcur 

d.!pa!Ual ll let IJomês de tb:i.1ne nippor'I . 

Ni>U• .n,e a. rn-loM lro~ ull rr '11! 

Il, t•hll j!mlkl p ri 1'! !ll;s l~~r.,.. ni lon1 

fUtti. l ,,rnprrillll de oo a ICIII l)rt1Lkiu 

L "'1ttnl •'é-lë\'Oi" Jua,::iu·ami: iu-a~ P,1"0-

blt111c inlt :rn.l Ill + ila l:i. l oo. 

t: nl111 lh! 111! !!illl ('Il r~ qui c<1nocmt 

8 \-0-ll~U.ln ~ •• (;.. r~ ,. ~~ de• 0n,n,11r 

p I r1.t11J.111~ r•(lu,·1>Jn d d'c 11<111 ç& çc 

m0111 lim•p "Olinbo,,,,ilo" ri...,.1'11 :i,·ec 

lCll (IFG'."''l~n,rui ~Cpn1'1,:m,-n.l~IJ"-

11,.0nlml1Ji •b<i•;>lni, 11~r le élJ/J.li:nll!IIL 

d~ lr~llrç,i. Que I~• c1,1,r~ di, Jualitil ilC 

gl!.rdt~l iJé J11S'l' m."11L,; qtli ne éd ptlll\­

dènl po,• i>ll •• ,.,, imool Cie ,~ ,ml l;llil'!l, 

Fl!1r-mete ~t r .. riè\•~nle l!Ollr re1mr11,-

1110É dftll~ lnu1 ll" doo•1ln 

"fOOJ. 1 IJ(!-l~ll"llés 11111 l"!I I fil' ~0-

lo;iW lr.ébrirnlplit., [IQ\lr l~,-1~1 o:n p□• 

IJt. ill•m1_1 l t:: dr l1a.rmt'c- 11.ou,·elh!! de- LIM.l:t, 

IC"I i;•nd~. qui n'<l11i J>IS ruflllil iiilOJ à l'•liP 

,;1,. G~J1.lrnl De ClnulJ~ :pa .. r reJoi11dro le 

nr !,l'Uil. 
.N(IL1L'II '\"""f:ll(lfo11:1 uar ■rm.&J du Fli_plfl~ 

PH d càrlo I'. F. J. ~lli<' irr-,,u 1111 .itt­

<ord ,ou,1,lel f>Gur la dl'<l 'I do •~le n.u,: 

soléla iJs el i\llll Jt>U!l dl' IH IPI, 

, 

IJmm lmil plM.I r " é '1~ o déo~lllra.ll-

8nllm, .. ,1n,l 1tl.,,lr.,lï.~. J.;,i r r,IU8 d'bil, 

1 lsl lm 1~ l,a,;>_ Il I' ul "'1 f~r1>1i1.1rr , . .., 

I' ••pril ,.,mllni !!T L li J,e •l~r ~ Ml­

mioi,I rnl io, ._ :llofl. 1 (' JIJ'ilt d~ Vjct,y 1 

~ilkàuml at"<Ord Nl"1J>l • l)QV.T qu• 

liiul 1'~1<ej1"Mlll'IJll~ il 1~ 1"'rl~ dn 

piiUi,i>l ,1. Fl':ill 

l.é tfliijffi! a lk!!lO n II I a..l Il n• .11Li-

11'1~JII ;tl1 ilh.1 11u \"41:U dn!!! 1u1iyJ1n1n1 dr:.m.Jit1• 

i.lnu, n, .. nn i.l Ql1 C! ,,Ti,: 1111rlrnk, 

cL il)(LU•ll"I I•, r 11uL p.:i,r,o l ~u-<l -
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C'est pour que la France puisse durer, conti-
nuer et se perpétuer que la Résistance s'est 

organisée et a lutté. 
Cette perpétuation est le souci essentiel de toute 
société. Elle nécessite qu'on accorde au pro-
blème de l'enfance et de la jeunesse une atten-
tion de tout premier plan. 
C’est toujours par l'action qu'ils ont imprimée à 
l'éducation de la jeunesse que les peuples ont 
orienté leur destinée. 
Hitler avait fanatisé sa jeunesse qui s'est horri-
blement sacrifiée pour le servir. 
Mussolini avait mobilisé ses « ballila ». 
L’U.R.S.S. a vaincu parce que, depuis 20 ans, 
elle a formé démocratiquement sa jeunesse po-
pulaire. 
La France sera demain ce que l’aura faite l'école 
que nous allons instituer. 
Nous présentons, en conséquence, le rapport 
succinct ci-dessous qui, à notre avis, pourrait et 
devrait servir de base à un Grand Congrès Edu-
catif à convoquer d'urgence, avec la participa-
tion non seulement du personnel enseignant 
mais aussi des représentants populaires de la 
Résistance. 
 

PRINCIPES ESSENTIELS  
DE L’EDUCATION POPULAIRE 

 

1°) tout enfant a droit à la santé et à la vie. 

Il doit, en conséquence, recevoir, même si ses 
parents ne peuvent les lui procurer : 
• l'alimentation et le vêtement ; 
• l'air ; 
• les soins qui lui permettront de se développer 
normalement. 
 
Cette préoccupation suppose la création en 
France : 
a) d'un réseau de clinique d'accouchement, de 
crèche, pouponnière, goutte de lait, pour que 
tout enfant puisse recevoir, au cours des pre-
mières années de sa vie, les soins qui lui sont 
indispensables  
b) l'amélioration systématique et méthodique 
des logis populaires, non seulement à la ville 
mais aussi à la campagne ; 
c) la surveillance médicale sérieuse des produits 
alimentaires pour enfants ; 
d) la création en France, à la ville comme à la 
campagne, d'un réseau de stades, de parcs de 
repos et de jeux, de colonies de vacances, de 
maisons d'enfants susceptibles d'assurer un 
maximum de santé à l'ensemble des enfants de 
France. 
 

2°) tout enfant a le droit de développer au 
maximum ses facultés, de tirer de ses ap-

titudes le meilleur parti possible pour le ser-
vice de la nation. 
a) L'école ne doit donc être totalement gratuite 
et obligatoire jusqu'à 14 ans, cette gratuité 
s'étendant non seulement à l'admission dans les 

écoles, mais aussi aux frais divers que cette ad-
mission représente, sans oublier le manque à 
gagner pour les enfants de 12 à 14 ans. 
b) à partir de 14 ans, doit commencer la spécia-
lisation, selon les aptitudes de chaque élève. 
- Les uns s'initieront à un métier manuel ou à 
une activité technique - ce qui n'exclut pas la 
continuation de la culture générale ; 
- les autres suivront des cours technologiques ; 
- d'autres aborderont les études plus abstraites 
pour l'accession aux fonctions réservées à l'élite 
populaire. 
 
Un système de travail, partie dans les entre-
prises, partie à l'école, doublée d'une organisa-
tion rationnelle de bourses permettra aux 
enfants de s'élever au maximum, selon leurs ap-
titudes, quelles que soient leurs conditions de 
fortune. 
 

3°) les méthodes scolaires doivent être mo-
difiées et adaptées aux possibilités nou-

velles nées des techniques modernes. 
La scolastique moyenâgeuse est aujourd'hui dé-
passée. Les techniques scolaires doivent être 
profondément modifiées et basées non sur les 
leçons et les devoirs traditionnels mais sur le tra-
vail actif, conçu dans toute sa complexité forma-
tive. 
 
Les écoles devront sans retard être adaptées à 
ces nouvelles techniques, les programmes re-
maniés, les examens à reconsidérer, les livres 
modifiées dans leur structure, dans leur contenu 
et dans leur emploi. Les instituteurs recevront 
une formation les préparant à la nouvelle péda-
gogie populaire ; les instituteurs en exercice se-
ront invités à des cours spéciaux les préparant 
au travail nouveau, seul susceptible de former 
les générations efficientes qui assureront la re-
naissance de la France. 
 
On ne fait pas du neuf avec de vieilles tech-
niques : si la France veut conserver son rang, 
elle doit hardiment briser les chaînes séculaires 
qui ont fait sa grandeur jadis mais qui gênent au-
jourd'hui son évolution. 
 
L'école du peuple devra utiliser rationnellement 
les moyens nouveaux que la science met à la 
disposition du peuple : 
- imprimerie, journaux, matériels scientifiques, 
phonographes et radios, cinéma, voyages, cul-
ture. 
Un organisme national sera constitué pour har-
moniser dans tous les domaines la formation 
scolaire et postscolaire des enfants du peuple. 
 
Des dispositions particulières seront prises : 
a) d'une part pour que les déficients, les insta-
bles, les anormaux puissent se développer au 
maximum sans gêner la formation des normaux 
(classes spéciales) ; 
b) d'autre part pour ramener à une vie humaine-

ment et socialement productive les dévoyés et 
les délinquants que la vie tragique de ces der-
nières années, la destruction systématique par 
l'ennemi des familles de militants, l'éloignement 
prolongé des prisonniers et des déportés ont 
conduit au bord de l'abîme. 
 

4°) l'enfance doit être profondément inté-
grée à la vie du peuple. 

L'école séparée du peuple est une anomalie qui 
nuit à la grandeur et à l'unité françaises : 
a) l'école doit organiser à même la vie et le tra-
vail du peuple. 
b) le peuple doit participer au maximum et selon 
les règles à définir, à la formation physique, in-
tellectuelle et morale de ses enfants. 
c) les enfants, à tous les degrés, doivent être 
mêlés également à la vie, au travail du peuple. 
- Participation des enfants aux travaux essen-
tiels, soit dans les entreprises agricoles, artisa-
nales ou industrielles qui leur sont propres, soit 
dans les entreprises publiques ou privées. 
- Colonies d'enfants plus ou moins autonomes. 
 
Organisation en France d'un grand mouvement 
d'enfance et de jeunesse pour la formation phy-
sique, morale et sociale des jeunes générations. 
 

5°) pour éviter toute discussion dange-
reuse, l'école restera essentiellement 

laïque, les parents restant libres de donner à 
leurs enfants la formation confessionnelle de 
leur choix. 
Les délégués du Comité Départemental de Li-
bération, des organisations ouvrières et pay-
sannes, participeront aux travaux des 
commissions et des congrès qui assureront la 
renaissance de la France par la formation ration-
nelle, vivante et active de ses enfants. 
 
En conséquence, nous demandons : 
a) que soit organisée à l'échelle départementale 
une commission d'étude de l'éducation popu-
laire comprenant : 
un représentant du préfet ; un représentant de 
l'inspecteur d'académie ; un représentant des 
ouvriers ; un représentant des paysans ; de re-
présentants des instituteurs ; un représentant de 
l'enseignement secondaire ; un représentant de 
l'enseignement supérieur ; trois membres du 
Comité de Libération ; 
b) que la même commission soit organisée à 
l'échelle nationale ; 
c) qu'à l'occasion des Etats Généraux qui se 
tiendront le 14 juillet prochain soit convoqué 
préalablement un Grand Congrès Technique 
des Educateurs qui présentera aux Etats Géné-
raux les propositions qu'il jugera utiles. 
 

Nous serions heureux d'être renseignés sur 
ce qui a été ou sera réalisé dans ce sens 

pour que nous puissions continuer à animer et 
à coordonner les efforts pour la formation de la 
jeunesse française. 

La formation de la Jeunesse française 
par Célestin Freinet 

L’Union des 9/16 décembre 1944 
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Dans quelles branches notre département peut-il et doit-il 
exceller ? Quelles promesses d’avenir peut-il et doit-il ap-

porter sur l’autel de la Patrie ?  
 

C’est à ces questions que lors des réunions inter-commu-
nales des 9 et 10 juin les délégués des comités patrio-

tiques des communes ont apporté des réponses afin que la 
rédaction finale du cahier lors de l’assemblée du 21 juin ré-
ponde bien à l’attente des habitants des Hautes-Alpes. 
 

Dix délégués présenteront ce cahier lors des travaux des 
Etats généraux de la Renaissance du 10 au 14 juillet au 

palais de Chaillot à Paris. 

Documents AD05 Fol per 126 
et 367 W 14619

L’Union du 28 juillet 1945 décrit la manifestation agricole qui 
s’est tenue à Gap en la Maison du Poilu le 7 juillet 1945. 

Célestin Freinet représentant du C.D.L apporte l’appui total du 
C.D.L. à la thèse  soutenue par M. Richier sur le lien entre le 
prix du transport et le marché noir.

9 et 10 juin 1945 
Cahier de doléances 
 des Hautes-Alpes 

Six axes sont mis en valeur : 

t Le Fruit dans les régions basses et les vallées bien exposées. 
t L'Elevage, dans tout le département. 
t Le Tourisme et l'organisation hôtelière dans les parties 
hautes. 
t Les Hautes-Alpes, Centre d’accueil pour les enfants de la 
côte. 
t L’Exploitation de nos richesses électriques. 
t L’Exploitation méthodique de nos forêts. 
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 1945  
Célestin Freinet 

relance son mouvement pédagogique 
depuis la Préfecture des Hautes-Alpes

Nous étions, et nous restons, les semeurs d'idées, de ces idées qui choquent parfois par leur 
audacieux non conformisme et par leur originalité, dont on comprend ensuite les fondements 

et la nécessité, qui vont s'affermissant et s'élargissant comme ces ondes qui, dans l'eau calme de 
la rivière, vont se répercutant autour de la pierre qu'on a lancée : imprimerie à l'Ecole et textes 
libres, journal scolaire et correspondance interscolaire, dessin libre, lino, fichier, Biblio-
thèque de Travail, fiches autocorrectives, disques d'enseignement, dictionnaire d'enfants, 
etc... ont été ainsi des idées hardiment jetées dans le creuset de nos efforts-communs et 
qui font maintenant partie du fonds pédagogique officieux ou même officiel.  
 

Freinet, éloigné un instant de ses fonctions par la répression, par l'emprisonnement et la relé-
gation, puis par les nécessités de la lutte dans la Résistance, Freinet reprend sa tâche au 

milieu de vous et avec vous, comme il sera au milieu de nos prisonniers et de nos déportés 
lorsqu'ils nous reviendront. Freinet sait, par expérience, hélas ! que l'incompréhension et la ca-
lomnie sont le sort de tous les novateurs. 
 

On dirait que notre silence forcé pendant quatre ans a donné plus encore conscience aux édu-
cateurs Français de ce que représentaient notre pédagogie et notre mouvement. Le besoin 

qu'ils expriment est notre victoire et notre récompense.  
 

Freinet n'a pas d'autre ambition que de rester l'ouvrier obstiné de notre grande œuvre 
pédagogique. Vos témoignages obstinés lui apportent chaque jour la preuve qu'une place lui 

reste, la seule qu'il ambitionne : celle du dévouement à la cause de l'école populaire, dans la 
chaude amitié et la fervente collaboration des meilleurs éducateurs de notre pays.  

Imprimerie à l'Ecole et textes libres, journal scolaire et corres-
pondance interscolaire, dessin libre, lino, fichier, Bibliothèque 
de Travail, fiches autocorrectives, disques d'enseignement, 
dictionnaire d'enfants...  
...des idées hardiment jetées dans le creuset de nos efforts-
communs.
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L'EDUCATEUR 
Revue Pédagogique hi-mensuelle 

de la Coopérative de l'Enseignement Laïc · 

Pour la rèprise immédiate de l'activité de la Coopérative de 

J'Ensei-giiement Laïc et de l'Imprimei-ie à l'Ecole -: . 

R~oupez î1os adhérents et nos· âhonnés; 
. . 

Communiquez~nous les adresses de' tous ce'!-x qui s'inté-

~ re$sent à nos efforts; 

Organisez· les corr.espondances interscolaires; 

Préparez-vous à :reprendre le travail dan,s vos équipes; 

Faites.anou,s connaître vos travaux; 

Donnez-inous d·es nouvell,es ~es camarades; 

Souscrivez au livrë ide Freinet 

L;I!:COLE MODERNE FRANÇAISE 

, 

15 FÉVRIER 

1945 1 
C. FREINET 

C. D. L. 
Préfecture 

GAP (H.-Alpes) 

la 

P , dagorrique b~-mensuelle 
Revue e _ "'. 

'coopérative de l'Enseignement 
_, 

DANS CE NUMERO 

d l'outil el au travail ! 

C FREINET : Bas la veste, pr_en .• } 

. Ed cateur proletarien 

Educateur ou ~ h d nps techniques ! Pour une 

Pour assurer le triomp e e 

C.E.L. puissante ! . 

L. ix de nos Prisonniers. . 

a vo . d I Jeunesse Française. 

La formation Le af_ h d.ans ]'Educateur. 

GAUTHIER : es ,c es -

Des nouvelles de la fam1He. 

Vers une Union Pédagog1_quc. 

Corrcsponda nec I nterscola1res. 

Revues et Journaux. 

/ 

.. ' 
Laie 

1 C , pui,se en octobre, 1. 

Si V(!.US voulez ~~~ a oopc Verse; U N,E ou F 

"de• la fi11anc1c1 e111e11t. 

m -- . -------------=-=- ' , L'EDUCATE 
ABONNEZ-VOUS a « GAP -

. Frein et Préfecture, · 
de 50 francs a ' · 

. d F ·net·« L'E 
RIYE7 au hvre e re, · 

SOUSC PrJ: 46 francs franco - C.C. r 

' 
• . N olrc époque 

EPONDEZ ~• notre enquete . . 

R . .. 

15 MARS 

'1945 

fJ{o1w1•/le ,crie 
~ ... ---

de 
Revue Pédagogique hi-mensuelle 

1~ _ Coopérative · de l'Enseignement Laïc 

L'ÉDUCATEUR 

et le C. E. L. .. · 
· ttJahallenl la hiLIWlll.lll 

. . . • . • d J;s,,,. .. 6J;. ~A6"'1.t d' clll.J_g_ 

p,tLi,(mtUllJ U ~ LU 
llll.31'.. 

m.a[Jnt... 

DANS CE NUMERO 

C FREINI!'JT ; OrraniaoDJi noire Jravllil commun, 

= D~, DltUVellH. de no,r. t•mmeLC ,11-~ .. 

_ Po•t le d6m~ ~~- lja !i~!·•: M"od•rnh.es voh'e euo,i6nemenL 

_ Propagande aupi-qi u=- e 

qu.• de .1.111 O.B . L . · 

- · , . - ciobre f.er!Ïr la:place qui lui revient. 

Si voµsuoulez que la Coope f>u1Sse, f,NE PLUSIEURS ACTIONS. 

aidez-la firT<Ineièr.emenL -. - Versez ou 
-

. TEUR !Pu un. versement de 50 franc■ 

ABONNEZ-VOVB :i • L'l:J>ctul1CA GAP .~ C,C. Maneille 819,.st 

à Freinet, Préte re. -

ell t • • L'Ecole .Ho4erne ·ll'rugatn • 

SOUSCRIVEZ au lllvre de Ft ie • CC Marec111e 25-15 . . 

_ Prix : 4.8 1une1 -tr~n~o - · · ------',-----

REPONDEZ à notre enquete :· ' • No 're ·é_ poq~ vue el jugez par nos 

enf<1nfs. 

DIFFUSEZ CE NUMÉRO AUPRÉS 

fl(_OUJùll.~ ,lllll, 

1 5 MA 1 

1945 

DES JEUNES 

C. FREINET 
C. D. L. 

Pré fecture 

·GAP (H.-Alpe,) 

L'EDUCATEU 
Revue Pédagogique hi-mensuelle 

de la Coopérative de l'Enseignement Laïc 

DANS CE NUMERO 

- C. FREINET : Plan de 1i10der11JsaUon cle notre Etlsela-nemeut Primaire. 

Avec llos prisonniers rn.pa.trlés. 

Lei irru11pe5 llép:utcmontnux d' 2. N, 

L E VEILLE: l~nrJuëte 5Ur le cinéma, . 

PIGEON : I\ r,ropo11 de 11oômea d'onla-tth. 

l'WO'i'IBS DltlPORTAl\lTIBS 

Da ns cc Nu nos tarffs principaux. 

Si \"Ous ·voulez une l1111wJmcrJe a ] 'Ecule 110111• J -5-00 ft:.ucs passez c~mmunn- ~m-

médialcment. 
• ~ ' 

SJ vous voulez Que h1 Coopé puisse en octobre tenir 1D pJncc Qui Jui · revient aidet 

la en versant plusieurs acllons, 
' 

Lt! livre de 1"REINET: L'Ecole Moderne Frnnçnise va êtî-e épuisé, Plissez corn-. 

tnanclo d'ut·gencc. 

L<?"i; Nos,J, 2., ~ de l'Eduealeur sont épuisés. - PJ'.-X de l'abonnement pour Ja fln 

de I annee (4 et: 5) : .20 f1•nncs, 

Annon~cz .iutour de vous que l'E1lucatcur sera, Cill octobre, Ta grande l'BVUe péda-

gogique des éducateurs. 
• 

Un ~tage national de l'Imprimerie à l'Ecole a urn Jlcu Q Gap la Pl'cmlère semaine 

de vacances. J'afles.-.,ous inscdra Jrnmedü1temeut, 

Pour la propagande auprès des jeltnes,' d iffusez notre J\ppel n.ux J .cuncs, 

Noli:c J>fa.11 de l\Îot1crni5atio11 ci-drssou:., a<l~J>lé par Je C, D. L, des l{aufes~Alpes a 

l:té adrcs-.e pa1· ses soins à tous les C, ·n. L. de J.i·rancc, en vue d'une discu
6
sion 

sénérale aux Etats Généraux du 14 Juillet prochain, 

A g is:;èz donc clans chaque département pour l'adopt.fo11 de ce .plan. 
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C. FREINET 
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 Dans L’Educateur du 15 mars 1945 
Célestin Freinet affirme 

Nous sommes des artisans éducateurs 
Nous sommes des usagers, des artisans éducateurs, qui prenons conscience, à notre établi, 

des faiblesses et des erreurs qui compliquent et gênent notre tâche, et qui avons entrepris 
de tout mettre en œuvre pour que l'éducation française soit enfin à la hauteur de la situation. 
 

Nous ne recherchons point la nouveauté pour la nouveauté et si l'Imprimerie à l'Ecole 
reste l'axe et le symbole de nos réalisations c'est qu'elle est, parmi toutes les techniques 

que nous avons été à même d'éprouver, celle qui s'est avérée comme la plus simple, la plus 
passionnante, la plus féconde. 
 

En face de la charrue qu’il veut passer à son enfant, le paysan n’impose aucune ex-
plication préalable. Il tend les mancherons, et c'est à même le travail qu'il donnera 

les explications théoriques qui auront alors une assise, un sens et une portée.Telle est 
notre ligne de conduite.  
 

L'école de demain, qui sera l'école du travail, ne se surgira point du cadre actuel par la 
magie de beaux discours et de théories généreuses. Elle ne prendra forme que si nous 

mettons enfin à la disposition des éducateurs et des enfants non seulement les cahiers, les 
plumes, les crayons et les manuels, mais aussi les machines à écrire, les fichiers et leurs clas-
seurs, l’imprimerie et le limographe, le journal scolaire et les échanges, le matériel scientifique, 
et aussi des établis, le papier, le bois, le fer, les établis, le fil, le jardin, le verger et le clapier-
et encore le cinéma, la photo, la radio, les disques. Et tout cela non pas accumulé dans 
l'école moderne comme un bric-à-brac superfétatoire, mais organisé et introduit selon 
le besoin même des enfants, au profit de techniques que nous avons mises au point et dont 
nous continuons l'étude. 
 

Et que nos camarades ne s’effrayent point : la classe ainsi comprise n'est pas plus dif-
ficile ; elle est seulement différente. Elle a l'avantage inappréciable d'être intéressante, 

et même passionnante pour les enfants comme pour les éducateurs, ce qui modifie profondé-
ment l'atmosphère scolaire et permet de considérer sous un jour plus humain des problèmes 
insolubles par la pédagogie traditionnelle : effort désiré et conscient, socialisation et motivation 
de l'enseignement, culture. 
 

Nous ne cherchons point à attirer les éducateurs par de belles paroles ou par des pro-
messes que démentirait l'expérience. Mais nous pouvons dire avec fierté : quand un 

éducateur s'engage avec nous dans cette voie de la revivification de notre enseigne-
ment, il ne la quitte plus jamais.  
 

Notre mystique c'est le travail au bénéfice du peuple et pour le triomphe de notre 
idéal. Le travail souverain crée et soutient cette fraternité que n'ont pu détruire cinq années 

d'oppression et de torture pour les uns, d'interminables isolements derrière les barbelés pour 
les autres. C'est cette fraternité qui explose aujourd'hui dans les lettres émouvantes de ceux 
qui sont heureux de se retrouver et de nous retrouver.  
 

On dit parfois : mystique Freinet. Il n'y a pas de mystique Freinet mais il y a effective-
ment une mystique du travail nouveau dont Freinet a été l'initiateur et dont il reste l'ouvrier 

dévoué. À cette mystique qui nous honore peuvent prétendre tous les éducateurs, quelle que 
soit leur tendance philosophique ou leurs opinions politiques. 
 

Nous ne demandons pas à nos adhérents : « es-tu chrétien, socialiste ou communiste ? » 
Mais : « veux-tu travailler avec nous pour un monde nouveau plus humain et plus 

juste, susceptible de mieux répondre à nos communes aspirations individuelles et so-
ciales ? » 

La classe ainsi comprise n’est 
pas plus difficile ; elle est seu-
lement différente.  
Elle a l’avantage inappréciable 
d’être intéressante et même 
passionnnante pour les en-
fants comme pour les éduca-
teurs.

Notre mystique c'est le travail 
au bénéfice du peuple et pour 
le triomphe de notre idéal.l

Il n’y a pas de mystique Freinet 
mais il y a une mystique du tra-
vail nouveau dont Freinet a été 
l’initiateur et dont il reste l’ou-
vrier dévoué.  Si oui : Bas la veste !  

Prends l’outil et au travail !
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' 
Revue Pédag9gique b~-mensuelle 

de la C<;>opérative de l'Enseignement Laïc ' 

DANS CE NUMERO 

C. FREINET : Bas la veste, prends l'outil et au lra vail ! 
- · . Educateur ou Educateur prolétarien ? 

Pour assurer le triomphe de nk>s techniques ! Pour une 
C.E.L. puissante ! 

La voix de nos Prisonniers. 
La format ion de la Jeunesse Fra nçaise. 
GAUTHIER : Les fiches dans )'Educateur. 
Des nouvelles de la famille. 
Vers une U nion Pédagogique. 
Correspondance Interscolàires. 
Revues et Journa ux. 

Si V~ IJS voulez que la CooJ,é puisse, en octobre, tenir la place qui lui revient, 
aidez-la financiè,·ernenl. ·- Versez UN.E ou PLUSIEUl<S ACTIONS. 

ABONNEZ-VOUS à << L'EDUCATE UR » p ar un versement 
de 50 francs à Freinet, Prçfecture, GAP. C. C. M arseille 819-84 

SOUSCRIVE~ au livre de Freinet : « L'Ecole M odeme Fra 11çais,e, »: 
P ri<1' : 46 francs franco - C.C. M arseille 25-15 . ~ 

\ 

REP ONDEZ à• notre enquête : Notre époque vue el jugée /Ja r nos enfants. 

~ rJ{o1wdl, ,ù ie 

15 MARS 

'1945 

C. FREINET 
C. D. L. 

Préleclur l:l 

GA P (H. -Alpes) 



 Dans L’Educateur du 15 mai 1945 
Célestin Freinet conseille : 

Moderniser votre enseignement  
est une nécessité urgente 

Parce que, pour reconstruire la France, il nous faut des méthodes de travail efficientes, qui 
stimulent et virilisent les individus au lieu de les dégoûter prématurément de tout effort. 

 

Parce que l'ouvrier est content lorsqu'il travaille avec de bons outils, sur du terrain et avec 
des matériaux qui rendent, et s'il sent toute l'utilité de son effort. 

 

n 

 

Nous nous contentons de vous donner quelques conseils essentiels pour que vous vous 
mettiez immédiatement au travail nouveau.  

 

n 

 

Premier conseil : Jeune éducateur, supprime l'estrade dans ta classe. Tu seras désormais 
au niveau des élèves, au milieu d'eux et tu comprendras mieux l'atmosphère nouvelle du 

travail. 
 
 

Deuxième conseil : Constitue une coopérative scolaire. Réunis tes élèves. Passe-leur la 
plus grande part possible des responsabilités : organisation et propreté de la classe, travail, 

ordre et discipline, achats, gestion financière.  
 
 

Troisième conseil : rédigez un journal scolaire. 

 

Quatrième conseil : Laisse tes enfants dessiner librement. Il suffit que tu leur procures pa-
pier, crayons, couleurs.  

 
 

Cinquième conseil : Dès aujourd'hui commence la constitution de ton fichier scolaire coo-
pératif. Avec ça tu feras tout de suite des leçons d'histoire et de géographie vivantes, tu il-

lustreras tes recherches de sciences ; tes élèves liront avec plaisir. Ils pourront aussi préparer 
des conférences dont je vais te parler. 
 
 

Sixième conseil : Prépare des fichiers autocorrectifs. Les enfants vont prendre la demande, 
font le travail, puis vont vérifier sur la réponse. Ils aiment énormément cette activité, chacun 

y travaille à son rythme.Tu peux y aller. Tu n'auras pas de désillusion. 
 
 

Septième conseil : Constitue ta bibliothèque de travail. Mets sur un rayon spécial les livres, 
les brochures qui servent aussi pour le travail documentaire des enfants. Tu enrichiras en-

suite cette B. T. par l'achat des livres édités par la C.E.L. 
 
 

Huitième conseil : Habitue tes élèves à la pratique de la conférence, qu'ils préparent sur 
un sujet de leur choix, avec les documents du fichier et de la B. T. Ils lisent ensuite leur 

conférence à tous les élèves. Tu verras le résultat. 
 
 

Neuvième conseil : Pense à l'activité manuelle des enfants. Organise dans ta classe, ou 
autour, des ateliers de travail selon le milieu et tes possibilités : couture, menuiserie, dé-

coupage du contreplaqué, gravure du lino, travaux des champs, etc...

Selon nos méthodes, vous 
n'aurez pas moins de travail, 
vous en aurez peut-être da-
vantage parfois, mais vous 
aurez :  
 
enfin un travail vivant,  
 
qui n'usera pas vos nerfs, 
n'excédera pas votre patience, 
ne vous obligera pas à vous 
réfugier dans la routine 
 
qui maintiendra votre bonne 
humeur et justifiera votre joie 
et votre activité.
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Revue Pédagogique hi-mensuelle 

de l,a . Coopérative de l'Enseignement Laïc 

L'ÉDUCATEUR 
et le C. E. L .... 

DANS CE NUM.i:.RO 
- c . FRl'.:INET ; OrranQou, no1re Jravail comm,in, 
- Des nou. v~llea. de nol:re ta.1111lle C . JI. J,. 
- Pour 1o d6ma.rra10 de la <l,lQ ,L. 
- Fropa~nde auprè-s des jeunes : Mod.ernh.ez voLte cn■eiS'nemenL p'•r le.a t.eoJt.nl• 

qa.u de 1111 O . B . L . . 

Si vo,us voulez que la Coopé puisse, eri octobre, tetiir la:place q~i lui revient, 
aidez-la firraneièrement. - Versez UNE ou PLUSIEURS ACTIONS. . . ' . 

.ABONNRZ-VOOB à c L'EDUCATEUR • fpar 1..1.n versement de &o franC11 
à Freinet, J:-rltecture. GAP. ·- c.c. Mar5Cllle 819-M 

SOUSCRIVEZ Bu '-livre de F.te1..net : • L'Boole Moilernc ·Pn.n911i1& • 
Prix: t8 lranH !ranco - C,C, .Marseille 25-15 • 

REPONDEZ à notre enquête : Noire époqu,. vue et jugez par nos 
e~fanfs. 

DIFFUSEZ CE NUMÉRO AUPRÊS DES .JEUNES 

Œ.ou.odle .IUÙ 

1 5 MA 1 

1945 

C, FREINET 
C. D. L. 

Préfecture 
· GAP (H.-Alpes) 



 Dans L’Educateur du 15 juin 1945 
Célestin Freinet définit : 

La renaissance de la France  
par la renaissance de l’école 

Pour montrer l'urgence d'une campagne de rénovation française, on fait bien valoir les ponts 
détruits, les ports sabotés, les wagons rares, le cheptel réduit à sa plus simple expression. 

Mais on n'insiste jamais suffisamment sur la situation catastrophique du matériel humain.  
 

Or, cette situation est catastrophique…Je crois qu'on peut chiffrer à une moyenne de 3-4 ans 
le retard scolaire des enfants de la guerre. Ce retard s'explique, certes : les bombardements 

dans les villes, le départ des maîtres, l'absence des parents, la nécessité d'aider matériellement 
la famille, l'ali mentation insuffisante, etc... Le retard et le désordre moral sont tout aussi alar-
mants : système D, marché noir, amoralité sur toute la ligne, absence des parents, délinquance 
ou prédélinquance.  
 

Ces considérations brèves et incomplètes, nous dictent notre devoir : Régénérer à tout prix 
le potentiel physiologique, intellectuel et moral de l’enfance française. 

 

n 

PLAN DE MODERNISATION 
 

A - Politique hardie du logement populaire, des espaces libres pour les en fants, de parcs de 
repos et de culture, de stades. 
 
B - Nourriture suffisamment abondante aux enfants pauvres : généralisation des cantines; 
maisons d'accueil pour enfants ; villages d'enfants et colonies de vacances. 
 
C - Modernisation des locaux, en vue du travail scolaire nouveau : salles plus spacieuses 
avec un matériel adéquat ; groupes moins importants dans les villes avec création d'écoles 
dans les périphéries ;  
 
D - Equipement des écoles en matériel scolaire : 
Le matériel nouveau dont il faut d'urgence mu nir les écoles, c'est : 
- un matériel d'imprimerie à l'école, et de polycopie ; 
- des collections nouvelles et à jour de livres de travail et. de fiches (fichier scolaire coopératif); 
- le matériel de base pour les ateliers scolaires : bois, fer, ménage, arts, culture, etc. 
- le matériel d'expérimentation physique et chimie ; 
- un phono : et des disques d'enseignement ; 
- un cinéma et des films d'enseignement ; 
- la radio au service de l'enseignement. 
 
E - Organisation post-scolaire : 
Théâtre et cinéma d'enfants, maisons d'accueil et auberges, crèches et gar deries. 
 
F - Revalorisation de la fonction d'éducateur et préparation technique mini mum pour 
l'emploi efficient du matériel moderne. 
 

Alors, dans une école enfin modernisée, avec du matériel permettant l'activité tant prônée, 
l'enfant pourra se préparer intellectuellement, moralement, sociale ment et technique-

ment à vivre en homme et en citoyen, conscient. L'école régénérée sera un des éléments 
essentiels du redressement national. 
 

Nous invitons, en conséquence, les Comités de Libération, les syndicats d'ins tituteurs, les 
associations diverses qui s'intéressent à l'école à demander de toute urgence, en accord 

avec les techniciens spécialisés :  
- l'établissement d'un plan de modernisation de notre école française ; 
- le vote immédiat de crédits nécessaires pour la mise en exécution sans retard de ce plan. 
 

n 

 

On l’a souvent dit : 
c’est l’instituteur  

qui gagne les guerres,  
c’est lui aussi  

qui gagne la paix.  
 

A condition qu’on l’y aide et 
qu’on sache consentir  

pour l’enfant  
les mêmes sacrifices  

que pour le redressement  
de notre économie  
ou le renforcement  

de notre armée.
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Revue Pédagogique hi-mensuelle 
la Coopérative de l'Enseignement Laïc 

DANS GE NUMERO 
- C. FREINET : 1:.1an de 1hode1'11JsaUon ile not1·c Enselrneinellt F1·lmnh-e. 

Avec nos prisonniers ,rn,J>n.irlés. 
Lc!i groupes ,lépademcnlnux d' E. N , 

LEVEILLE: r~nc1uéte sur le olnéma .. 
PIGEON : A 1,ropos de poôme1 d'onfGuts. 

!WO'a'IE§ ll!IIPORTAIWTES 

Dans cc Nu nos tarifs principaux. 
Si vous voulez une lmp1·imcrle à l'Eoul~ tlOut• ,1, 500 rrancH passez cjmmandle jm­

m édiBtcment. 
Si vous voulez que la Coopé puisse en octobre tenir la. pince qui lui revient, aidez: 

la en versélnt plusieurs actions. 
L e livl'e de FREINET : L'Ecole 1\I0iler11c Frn.nçnisc va éli•e épuisé. Passez com­

munde d'urgence. 
Les NoN 1, e, 3 de l'Educateur sont épuisés. - Pr~ de l'abonnement pour la fin 

de l'année (4 el 5) : 20 francs. 
Annoncez autour de vous c1ue l'Etlucatelll· sera, e.11 oclobrn, Ja grande 1·evue péda .. 

gogiquc des éducateurs. · 
Un :.tage national de !'Imprimerie à l 'Ecole aura lieu à Gap la p1•emtère semaine 

de vacances. Faltes-vous inscrire lmmédiritemcnt. 
Pour la propa~andc aupres des jeunes: diffusez nolro Atlpel aux J.cuucs. 

Notre P lan de l\lodcl'llisaUon ci-d~ssous, adoplé par Ie C. D, L, des Hautes-Alpes a 
été adresse pat· ses soins à tous les C, · D. L. de France, en vue d'une dJscussion 
,Générale aux Elats GénércJux du 14 Julllet prochain. 
Agissêz clone dans cih.lque département pour l'adoplio11 de ce ,plan . 

1 5 JUIN 

'1945 

• 
(J(o.uoJle. 1étie 

C. FREINET 
C. D. L. 
Préfecture 

GAP (H.-Alpes) 



 Dans L’Educateur du 15 juillet 1945 
Célestin Freinet précise : 

Les techniques de la C.E.L  
(Coopérative de l’Enseignement Laïc) 

constituent le plus profond mouvement de 
rénovation pédagogique. 

Notre but c'est la rénovation et la modernisation de l'Ecole populaire, l'efficience de nos ef-
forts, la revalorisation du travail des éducateurs, la rénovation et la libération de la France. 

 

Nous avons toujours dit que, pour que l'Ecole devienne la meilleure possible, nous ne crai-
gnons pas de prendre notre bien partout où nous le trouvons. 

 

Certes, nous recommandons l'imprimerie à l'école qui, à l'expérience s'avère comme une 
des pièces essentielles de notre nouveau travail. Nous conseillons l'emploi des fichiers, 

des conférences, des disques, etc... Mais nous n'avons pas craint d'incorporer plus ou moins 
totalement à nos techniques les méthodes qui nous ont précédé : la méthode Montessori, la 
méthode Decroly, les Centres d'Intérêt, le travail par équipes.  
 

Nous le répétons encore une fois : il n'y a pas de méthode Freinet, il n'y a pas de méthode 
C.E.L., il y a un vaste mouvement de rénovation et d'adaptation pédagogique dont 

nous sommes les initiateurs et les ouvriers et qui utilise et utilisera pour ses fins tous les outils 
et toutes les méthodes qui lui paraîtront favorables. 
 

Il n'y a pas de méthode Freinet, il n'y a pas de méthode C.E.L., mais il y a un esprit Freinet, 
un esprit et une fraternité C.E.L. Cet esprit est tout entier dominé et actionné par notre désir 

commun de nous dégager à jamais et de débarrasser la pédagogie populaire des méthodes et 
des procédés qui ne tiennent à se différencier qu'à cause des avantages que cette différencia-
tion vaut à ses auteurs.  
 

n 

 

Pour nous une seule chose compte, l'amélioration de notre travail et la modernisation de notre 
école. Tous ceux qui veulent y collaborer ont leur place dans notre mouvement. Mais en se-

ront toujours impitoyablement refoulés, les arrivistes à l'amour-propre exagéré qui auraient ten-
dance à rétrécir notre action à la mesure de leur mesquinerie ou de leurs ambitions. Ce sont 
ceux-ci qui rouspètent, qui nous trouvent trop sévères, qui voudraient nous donner une figure 
partisane. 
 

Ceux-là pourraient croire peut-être qu’il ne saurait y avoir de progrès de la pédagogie si les 
meilleurs ouvriers n'en tirent pas bénéfice. Nous avons fait la preuve du contraire : que pour 

le bon combat désintéressé, pour des buts effectifs selon une ligne éprouvée de loyauté et de 
camaraderie nous pouvons grouper, animer et actionner en France des équipes de travail que 
le monde peut aujourd'hui nous envier. 
 

Si vous êtes attaché à Mme Montessori, à Decroly, Dewey, à Profit, à Cousinet ou à d'autres, 
venez à la C.E.L. ou vous trouverez des camarades qui ont les mêmes préoccupations que 

vous. 
 

Si vous croyez avoir une méthode à vous, si vous avez réalisé des travaux originaux dont 
vous voudriez bien faire profiter vos collègues, venez à la C.E.L. Tous ensemble, selon ce 

même esprit qui nous a valu les succès que nous enregistrons aujourd'hui, nous construirons 
l'Ecole Moderne Populaire Française. 
 

n 

Il n’y a pas  
de méthode Freinet... 

...il y a un vaste mouvement 
de rénovation et d’adapta-

tion pédagogique. 
 

Il n’y a pas  
de méthode Freinet... 

... il y a un esprit Freinet,  
un esprit et  

une fraternité C.E.L
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Revue Pédagogique hi-mensuelle 

de la Coopérative de l'Enseignement Laïc 
Abonnement pour la prochaine cnnée scolaire: acompte de 50 fr. 

DANS CE NUMli:RO: 

- - C. FREINET: Les techniques de 
la C.El.L .. 

- Une bonne poignée de nouvelles. 
- LENTAIGNI!; : Classes d'école 

nouvelle. 
- COQBLIN: Lee groupes dépar­

tementaux d'El.N. 

-Il-

Si voue voulez avoir des caractè­
res faites la collecte du plomb: Très 
important I 

Pour les disques O.E.L., les pi,,_ 
nos et lo. Radio écrire à Pagêe, rue 
de Provence, Perpignan. 

- Il-

A-ttention : A partir du l" sep­
tembre, nouvelle ndresae : 

VENCE (Alpes-Maritimes) 

- .-Il-

Assistez au Congrès de Paris 
et au eta:e de Gap 

UNE IIIIPRIMERIE A L'ÉCOLE 
DA~S CHAQUE CLASSE 

POUR 1500 fran cs 1111 matériel 
parfaitement nu point, ·prêt à 

fonctionn er. ---­
PASSEZ COMMANDE si vo·us ~ 

voulez étre servis en PRIORI'J']!J. 

Matéliel minimum d'imprimerie à l'~cole 
Uivrablo en oct.obro 1045) 

PRIX ACTUELS 

1 :pres~e à volet tout ml!tal .. . .. • 
1 plaque à encrer ..... , .. , . . . . .. . 
1 rouleau encreur .... , . ; , , . , , .. , . 
1 tuba encre noi.re , . , , . , • . . . .... 
t pollce <.(. 9, 10 ou 12 , , . . ... , ••. , 
1 blan cs àssor lis ......... . . , .. . . . . 
1 casse C.E.L, . .. . , ...... . . .. . . . . 
l!> composteu rs .... . .. . . . , , . .. ... . 
6 porte-composteurs . . .. , .. • • • .. . .. 
1 po.quct interllc-nes .. , . . . . . .. . . , . 

650 • 
15 • 
50 • 
20 • 

400 • 
100 • 

. 75 • 
150 • 

18 • 
10 • ----

Souscription de 2 actions C.E.L. 
1.4.88 • 

50 • ----
! .538 • 

Moitié à la t omnrn.nde - versement au 
Moitié à la livrc.ison C.c. Freinet Gap 

M.o.rseiUc 810-S::l 

La C,E.L, accept e tes mandat s communa ux 

• .... -.. . i - . ~.,. 

15 JUILLET 

'1945 

C. FREINET 
C.D. L 

Préfecture 
GAP (H,-Alpe,) 



D’autres documents ...

Célestin Freinet mène de front son engagement politique en répondant aux diverses lettres qu’il 
reçoit  au Comité départemental de Libération : marché noir, laine, eau de vie, viande et son en-

gagement pour l’Ecole moderne Française avec sa lettre de liaison aux délégués départementaux 
de la Coopérative de l’Enseignement Laïc et sa participation au cercle d’études pédagogiques de 
Gap.

Documents AD05 
367 W 14607 
367 W 14614 
342 W 12665
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PRÉFEC TURE DES HAUTES-ALPES 

COMITÉ DÉPARTl:MENT AL 

DE LIBÉRATION 

Il 

GAP, le f/J 
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CI RCULAI RE AUX .,E1ii;GU8S .)E7ARTEI,LlNTAUX 
~e lu G • i:L 1. 

- :-:-:--, :-:-

.. :~• ·~ C• C , J.1e r arr.?- r s ue , 

• 

~0. r e c . 1pirst!ve e st • e r a rti l un Tythme , e~ RVec ue er.thnu s -
! :a~ ''i ) '. ~ r:;• osii,:s r•) !i ' :·.- ~ ,:-- :r. er. Je a 1• :;mpress i ,:r. qu e l'er•se i­

t .. --. 1, •,:·~i r e se ·· 1:e r c.l1e avier; inquii-~ule , ,n 'i l t:'; tr o:; ·-1 e auc un 
·._, ·~, -.. ~-- ·.-1.,e l '"- ' a §;r· f<':t! l ' et. Jus , :.:.acs 13 8 ~lGsc rdre la C,3.L . 

;, ~:. _,,1.2 ' , ' S 0 ·1l ë 8!) ·,q:·s, ~~ se , ,, comt:,e l ;; s sev,s mO \'.vemer.ts 

' ;: 
.e ;,' ": - ~ ::..,~ ~- ~n li'HJ.,. i , re re ~met-te1.~ lJE i:l· 0 ,;:: r 11 ,: .: s es po;rs . 

Ù · r is)1_1•c('~e a i_:t0 .1 r l e c-ous es-:, ?c t ue l let:1€ {. t srler .... i ie. l/.8: is 
-:·.' 'J ·e >•·i t - '. "l p U\ Jir y r-2p · rdre . Les b 0r:,,es v .Jl ,t;· {';, E ' , ~ frer. t .le 

"'" ~ _ s pt· .::· t s , a n .:>us .. .-,e l t: 2 . . i-:> b J. 1 i .. w 1 • 

iour cd15 , nou s fais>s s ~µ·,e l ' · 
-J cl5 ; rJ uv es ·. va. t. t la. tro.er• .. e e~ 11~

1 i1 
_elle Je s 0 -1J g~A s ilé~q rte m~~teux ie 

u r. 3 -, e ·:~1 , ~-se- ~: o • 1 1_1 : B. ,:a :. t 
,...')1;-=: ~u-: ·.,· it, dP :-es:.s s•~iter 
19. S ,B.L. 

Hou ;, B-~re s,.,, r. s la ;,r .o1ser. te cir::,14id: r" ·3. .E J~lr: ::, ,;, ::.i ,,: r a .: temer. t ·'ux 
J ort ,)ons poss i> ,.o , s enc'lra r>:• m a t a 1 rt: sse . Li o ~ ,: ;;.s -,•avo,ie pl ,"- ce 
re rseic;ce o er. t, n .us l ' a1re ss)r.s a 11. c~mdraJe •)ë 4ux c ?.:,a~•a.:es 1ui w;· s 
fB:"Bi :cs eP.t le ; l •J S sue '! ep~t l:l·_ e ·: J.' e11sum•r la t :ë.'.l"' e . Qï.i e les ca '.:làra.',es 
tl7_ s ' •'meuven t dor.c ;,as s i .~eux ·:i ' er.<:; r e P. üX reç)i\•e ,-r, la r. .sme c i.,·

0

ul~ 
re 9• s l<è dép,i.rte ment , ou si l •ar. ,, ia!'l Jé l éç-\1~ c ~ l P T ecevai t pas: ,.,u 
s ' 11 --• ~ta! t pa;:; seul à lP •'ecevolr. Il 11 ' Y ~ c, 11 .' ·ir:e i cteo~i.or. Je 
n)t re par t ~• j v~ncer tel l e eu te lle bo nr. e vol 1nt 6 , ku co•~ ra:re : nJus 
}.,i_ i s s,r:s aux c~n:ara.tee .:ie OhflTl e dÉ;arte rr: e :: t 1 ' e ,: ·i · re r esi:ons ,tilité 

; ch')ix de leu· ( ê1 t,;;u" , I ls r. •ont '11l' ~ en Ji2oute r e t '· r.•e f,:i:~e co n ­
u~f t re en d•f i r \tlve ,,el est le c amarad e qui a •sumerq ls ti che im­
,l )"<"ta r. te :'.e DélE' rué •e !.'.'' c , ·:; .L• et ë.. vec q .:i. r.Ju ;,; aur'.>• .ê , x·est,ir en 

L 2 i s = ?e :-aiaca c: t c. 
~ • >n t''.l~e -ie ro ~Cùs q\le r.oi.:.. s ce ;:;.oono·.! pa s :e s ordres . I l fau t 

1·1e è • • ta J li ss e er.•,r ,: le c ."3,Le et s es àé l é<'· , és un d outle c ,l• r,,:t 1tü 
:; .1t.G i sa ,it :':i, Gif i e lé; · r :c: vr'li l. er. O".lG:rr.ur. , l " vie l' r a terr.ell e :. ''.ln 

-~upe ui a !D) " ·.; r .§ ~ viri li~étt ~•01:s ., ir 1c~ .1 ' ailleur.s e toutes c ir-
' ccst'l. , ces c.; o ue :-:::,u~ 9 V 'r. s 2 .J.re , e t nous avons r')\H ·avoir I ' en 

. d ,. _ . 1 .t'e e meme • 

Nous sll · ns JJ. s nt e r au~J ,rd ' hu i 
J !" sctes : 

,es 

1e/ 0or ·J c,és i ,;,e:' ;,e :':1~ 0 1· - , c>C H'e vo:. re fq: ·,f .)fpa: ·.t ü:en ':al 
· i ce. n ' est de'B f,i ~ , 5 ! le eu le s oa~~ r e , : s 1~ t ,.e,,:~e:-:t :~·,e c ir­
·~,1,:.J "e ce peuve ct as E> u u:sr lr-. t ~ Jlle qu 'i s vs:~i i. Jt 1: i ~ ':1.riuci,1:a r 
,_., r·(' sar.te aux c"' c r aies iui ,ie:."·,t e r, ~ .• s .. _·e " ~ · i ~- ,, - l? su:te 

: ' ~ l le !l0lll patit_e. 

10 J, . à JO 1 
l 10 -

10 ,bf. 10 . I a Oh. 25 

10 h. 2éi à 
lJ h. -

11 h. à Il h. .lO _ 

11 h. 30 à 12 h . 30 

14 h. 30 à 16 h. ~-

16 h. à 17 h. _ 

CERCLE D'ÉTU 
DEDES PÉDAGOGIQUES 

GAP 
1, ---. -

.1ou1•née d'Ét d 
Salle 

u es _ JE 
des Fêtes du C , UDI 31 MAI 1945 

ollege de 
Jeunes Filles 

Allocution de M l' 
Constitution du b. Inspecteur d 'Ac·1d'• . 
L'E I urcau. _ p . ' em,c. 

co ~ dans ses œuv - resentation d 
Fedération des dei - R emise ;eu act;". ~ercle. 

L'E pratiques . . . . - Adhésions VIIe de la 
cole et la R 1 · · · · · · -...... _ . · - Conseils 
d e orme de l'E . . .. ... 

0 es projets de la C . nseignement . . . . . M. VrLLAR. 
rga111sation d l'E . omm,ssiou La : - Exposé ,, e nse1o- ngev,n 
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"COU! ouverte <' ,. 1 e re or'rne. critiques 
- L .I Ul Vte , 

· es Coo · • -- L C perat,ves à l'E 1 a ro,· R . l co e 
• X· ouae cl 1 ..... . 

peratives Scoi" · e a Jeunesse et 1 ·_· c· . . . . . Mme VILLAR. 
p , aires e-. 001, · resentation l' . . . . . . . . . . - e-c une · · - · ·. 11. 

activite·s . ___ . section C. n_ J. _· _· · · · · · !>'Ille R 
H 

(l\ ~ EYN.-\UD. 
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Gabriel ffue ~ l'Ecole. -· L · · · · · · } Im e (; 
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. - :œiirs du Collè e' par Mme GR1M-
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.. - 'Uu aë /, - ,,,elj,- ; . . e., P l . 
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Janvier-Août 1945 
Célestin Freinet ouvre un Centre scolaire  

au Grand séminaire de Gap

Raymond Aubrac commissaire régional souhaitait en octobre 1944 que les 
Hautes-Alpes accueille des enfants défavorisés des grands centres urbains 

de Nice, Toulon et Marseille.  
 

Le Comité de Libération des Hautes-Alpes dont Célestin Freinet était mem-
bre réquisitionna le Grand séminaire. Célestin Freinet y installa avec le sou-

tien de Lucie Aubrac, un centre scolaire de 3 classes qui de janvier à août 
1945 hébergea 85 enfants internes dont 53 garçons et 32 filles. 
 

Célestin Freinet demanda à Marius Pourpe, instituteur en poste à Laragne 
de venir s’occuper de la classe de fin d’études. Il confia à sa belle-sœur 

Mme Jeanne Lagier-Bruno la classe des tout petits et à Mme Marcelle Mou-
thon la classe intermédiaire. 

Lettre de Célestin Freinet à Mgr Auguste Bonnabel, évêque 
de Gap au sujet de l’occupation du Grand séminaire. 
Document Archives du Diocèse de Gap et Embrun

Le Grand séminaire en 1932 
Editions J David et E Vallois Paris 
Document Archives du Diocèse de Gap et Embrun

Article de Rouge Midi du 29 juiin 1945 
Document Archives du Diocèse de Gap  

et Embrun
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Le Di reo t ur d11 c entre Sc l a.1 r e du 
Gra.ud seroi na.i e GaP 

,onsaa..1tgnt:1ur .L, ;.;ve qut1 
Gap 

il\.g u si,11 gn .. ur, 

riens des 1oca111 et "'~r~a.ius 
)leu.s di speé _ ,J tien ceu.fermemeu"' 

si t 11es a.11 nord 
a.Il cre q11is ci-

cette 11gne de dema.r.ca , 

ta.i T . no ssi ble d e deuner 
bl1 e, s 111 T•US e ~ ~ - t l' T -

Je vo111S zs.,rais • g t Ili au.rait sur't•U a ...u. 
vetre as11.,nt1ment à. cet a.~~~:.u dè~ que ves terre.iu& serau, 
tage de faciliter la a11rve 
eJl clll ture. •• r rl d ' .. gr .. e .t· )lens gne u • 

i t vous 'P .. ... " • 
Je veus en re"'8rc tim:nte dietingués. 

1•aDe~rauce de œ•B sen ' 

C . j:'u __ ..,,.. 

' \ 
·, 1 ' 

l·,.-,;. \ 

AU CENTRE SC.OLAIRE DE GAP 
des. enlants renaissent à' la vie 

enfin la · joie. ' 

.et 
0 

connaissent 
' -

' \.1 i-iïoten gëfflina1re 'dl 'Ga,, grlinre ffiarir iux couf1für~.---'v1•i - ':- n.,j te un'l~~men& l gul de.r ~, ) ' 
en 1orme de ter à -Oh.nal, ae dresse à -la 1ortia de 11a vlUe dan,& un tav:or~er . ert te •.~ 11t-1,~.cm.- S$J~nJ~k au 
ndre verdoyant Ce bosquets et de ·vast,s prairies, C''eat dans cet Jeu_ . c.e_ a- para fife'i' : par · u~ d se1pan 
asU• pal1lble et malestueux qua fonationne der,u1is p,rè, · de, six mo,1 ~-1,P rig.cie.. . un Centre aco\alre dirigé par M;- Freinet 1elo·11 del méthodes pédago- . Avant d,e quit rr_ le rMectolr41. J on.s 
1lque1 taut à fait mode,rnes. 1 un -coup , d œ!l au Journal 111ura1. pa:ns fa. 

l:lloru sommes 11.œuciœ.s dès notre a r• 
Jhéc au centre,, J)àl' uu:e touli! joyeuse 
d~ gai·çoru. El .:ie · l!ettts qui ,1;e préclpl• 
~n.t ,,ers n•oug a\'tH, une impétuo.!iHé 
amlcn.le et cih11,rm;in:e. Lew- po!He.sse 
.• 1:1on1.am!e tst :a première matJol ies.talJon 
,û l'esprit de bonne humin.1r· et d com• 
11r ll-hensio:n a.ff'ee,u.eusc qui rè ne par­
tout dan.,; la TDa!S<m l!ntre grand.!; -e1 
}ll!itil.15 , auu! b!en qu'tnke maHri!l et 
l!,lèvc5 . 

i!,t. Fre~!'lcl, l'!nventeut o.e 

--

colonn e des t vendl lion:; nou., Ilsoru 
tn~rguable mil th ode de 1..,.,nprlmerle la oes· mots i.ract,; i:a:· une ma.ln èlnfanUn , 
1•,~ole,. doni nous . verrons JMU loin le « Jca,nne dJ\m ncl1> une i:Jro, r1c- à cienwi , . 
ronc~ionnemcnt ei, Je5 1·és lta ts, nous De.os un a.utrc angle ,de 1!13.Jle i:m g1d• 
conduit âi. r vers de Jongues saler les · g11ol en ~lèremmt ,confecWinnê pat Je.s: 
Jusqu 'à une vastt &!\lie· cJa.lre t ac- fD!ants nous ri>vè!e: Ulll autre , pec~ lie 
cuen ,an!e • Je réfeet-0ite Ce qui noll~ leur.s muJ,1lytes a,ct!vfk!., , 
'fra.,ppe dès l'enLr e œ .:so-nl d~uX' ma-
gniHque H'e.&(l\le:I 11u:i:: couleurs éclatan- L' imprimer ie à. l'éGole . 
tu e I h rmori teu~emen t !onlluél!l q ul clé· · ' · · 
r.ornnl Itô~ cle Je ffiUl'.!i Mi fa lsacrit face . Dans chaque èla~.Se RO\jg- ~n1a.r4 1:1on.S 
Le BuJ•et champ~:r et trais .11, étl! lrallé 111 présenoe · d"um, petite 1m.ptlm'er1e. 
avec Ul'le déllc!elllâll' na.!v,eW qui ra it son• Sur une table se trouve notammel'li un 
gPr 1\ hl, manière ,15tyJ1ate de certain.il de as.semblage de car•c~~rt's : · e'el!l J.e ra · 
nos , pJilli grand., peintres modernes. l'I\II d'1m él~ve qui a composé ainsi , J, 

- , i à.ls ·ou!, nous conlirme M Frei• texte .,d,; • ln 1·1!<111.ct!on libre, QJu'une fol! 
net, Ci'..S ·h·esque que vow; . anmirez là mille 11-ux vo'.:x,. 11,prèli la correction d. 
on·t , be! eL bien l'œuvre lie no.s pe l!! mallre, i\ éh! dtslgnte par l'eruemb,t 

~èYc.s Oh c11n cl' u,i: en II exéi.u.lé u11 :c1e l.i. classe pour être 11!l<pro!luile eo c 
panneau tn com':linant son lmproYisa rndèP..s d 'lmprlmetlé l!i at'l'leh e dan 
Ion ~rsonn~lle avee un thème général h , dasH• · 
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Fresques murales 
Le 26 juin 1945, paraît dans le Journal communiste Rouge-Midi un article de Ginette Maunoury, 
accueillie dans le réfectoire où se remarquent deux magnifiques fresques aux couleurs éclatantes. 
Célestin Freinet lui explique que « ces fresques sont bel et bien l’œuvre des petits élèves. Ces en-
fants ont presque tous étaient arrachés à une vie misérable et souvent dépravés. Certains ont eu 
leur père fusillé, d’autres ont perdu leurs parents à la suite d’un bombardement. Bref, tous sont ar-
rivés ici sérieusement déficients et souvent pervertis par des mois de vagabondage et de misère.» 
Un enseignement plus proche de la vie 
La journaliste constate : « C’est une véritable résurrection que vous avez opérée. Quel est votre 
secret ? » Freinet précise : « Notre méthode est très simple : elle consiste à substituer à l’ensei-
gnement scholastique traditionnel un enseignement plus proche de la vie qui permette à l’enfant 
de développer librement sa personnalité par des exercices aussi bien manuels qu’intellectuels 
entre lesquels il sera amené à faire un choix en fonction de ses affinités et de ses aptitudes pro-
pres.» 
 
L’imprimerie et l’organisation du travail 
Dans le réfectoire se remarque un journal mural et dans chaque classe il y a la présence d’une 
imprimerie avec laquelle seront édités les textes écrits par les enfants. A la question de Ginette 
Maunoury : « Y a-t-il d’autres différences entre votre enseignement et les méthodes tradition-
nelles » Célestin Freinet répond : « La différence fondamentale réside dans la liberté dont jouit 
chez nous l’enfant pour organiser lui-même son travail.» 
 
Et Ginette Maunoury conclut : « On a vraiment compris après une journée passé au centre de 
Gap que quelque chose de grand et de fécond est né. Mais cette expérience ne doit pas rester 

isolée. N’attendons pas davantage pour adapter notre éducation au monde nouveau qui 
est en train de naître. » 

De ce centre scolaire, 
nous avons cette aventure 
vécue par quatre enfants 
du centre qui le 1er avril 
1945 vont faire une com-
mission : acheter de l’huile 
de coude. 
 
L’histoire fut publiée dans 
la collection des Enfan-
tines aux Editions de 
l’Ecole Moderne Fran-
çaise en mars 1947 : Pre-

mier Avril. 

Un autre témoin de ce centre scolaire est l’abbé Joseph Richard plus connu 
sous non nom de résistant Duchamblo. 

 

Dans un article de quatre pages conservé aux archives diocésaines, l’abbé 
Richard Duchamblo relate les diverses occupations du Grand séminaire 

: en 1939 un hôpital militaire, en août 1940 les troupes italiennes, en sep-
tembre 1943 les soldats de la Wehrmacht et après un pillage au moment de 
la Libération en août 1944, il écrit « Enfin pour achever tous ces malheurs, 
le séminaire devait connaître une quatrième occupation. Il devint un centre 
scolaire pour les petits réfugiés, garçons et filles de la Côte d’Azur.  
Nous avons lu dans un journal de Marseille, un article très élogieux sur les 
méthodes très modernes employées dans ce centre de Gap, sur la liberté, 

l’initiative laissée aux enfants. Tout cela était vrai en partie sans doute. Nous 
avons vu nous-mêmes les fresques naïves et pleines d’observations laissées 

sur murs par les enfants et nous croyons qu’elles méritent en certaines salles 
d’être conservées. Nous avons lu avec intérêt le journal mural qui portait comme 

en tête une faucille et un marteau. Ce journal était divisé en trois parties : ce que 
nous voulons, ce que nous critiquons, nos félicitations. » 

Documents Archives diocésaines 
Jean-Pierre Jaubert et Archives ICEM
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